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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

L'anniversaire de naissance. De- Profondes diver2inces de vues subsistent Deux avions êthiopiens sont 
de.~: ~;,.~~~;.~h~ •. :.~.~;~v, entre I' AnJleterre et la france détruits au Sud du lac Achian2hi 

Ankara. 18 A./\. -A l'occallion:• - ~ -~~~~-~·~ ~ - t t" 1 Les Italiens n'accordent aucun répit aux 
r · ersair• de narilsance de s. a- EJt elles portent, précise M. Flandin, sur des po1n s essen ie s 
. a~;·~iza O>ah Pehlevi, les télégrom- Abyssins au Nord comme au Sud 
)OS ' ' ' h • ' all d mes auivants ont ete ec an'ges . l on<lres. 19 A. A. - M. &len PM· Quel espnt le Reâch .a;llemand veut les 1 bentrop et les délégues ema.n 1 sont 

Sa Maie•té Riza Chah PebleVI 1, le prernier à la séance d'hîer a'Près· E"xécuteJ\ arrivés hier, à 17 h. 10, à l'aérodrome 
TEHERAN midi du con , de la S. O. N. Passant au pacl'C fraJtco ovi<'hque. de Croydon. lis furent salués par l'am-

A l'occa on de l'anniversaire de mus- li déclara :\1. Beck dédara : cJe constate que c., ba&Sadeur d'Allemagne, M. Von Hoesch, 
eance de \'otre Majesté, je lui adl'('S.9C Par ,.occupabon <le la zone démi.L traité conclu entre la France el l'Union et par des représentants du Foreign Of • 
1nH fé itabOns cha1eurew::es. fraternel tarisec rhénane. une flagrante. 1ncont Sovi6tique n'a pu modifier en aucune fice. 
et respectueuses et db.ire souhgnet pat· table v.olation dru tr.M'"é de \ 1ersa1lle a façon les obligation$ et les dToits J1ésuj L'avion de M. Von Ribbentrop était 
liciJlièTement la grande joie que ,"é " ét commise. F.n no occupant de cc tant pour la Pologne de .ses engage • f.UÎvi par un ·aub'e appareil transportant 
prouve en voyant Io dévclQPPement de r:blèmc deiicat et lomd de conséqu.en n1ents anté-rieurs. Pour ce qui concerne 16 sttrétaires de la délégation alleman· 

Le poste de l'E. 1. A. R. a :radiod'f. P"<>P ' ande. donc de ruerre. Le corres­
lusé, hi:'"", le commun.iq_ué offiCJd •W 1 pondant de Reuter ii .Addis-Abeba in• 
vant (No. 158), transtTWI par le mmts·1 an,u.e, ùlar contre. que cet favion cFok· 
tère. de la tpil' e et de la propagande • kei t, de b Croix Rou~e. du ba.ron aué· 

Le maréchal Badoglio télégraphie : dooa, \'on Rosen, qui a été détruit. Fe. 
Au Sud du lac Achîanghi. nos appa .. r<Jf' noU3 l'in1ure aux .a.v· telJira ··cns 

reila ont aperçu deux avions «Potez•, de , s croire capables de confondre 
quoique ceux .. ci fussent camouflés de deux cPotcz.:> a\.-ec tm c-Fokker> ) ... 

Ja nation amie qui, sous r égide puis • i> ,:-cur l'avenir, nou-s ne devon pas l l'Lfnion Soviétiique, les obhp;ations de la de. façon à ce que leur couleur ae confon· f.,., <lf)l•rntic)ll"" t~11 ('tHll'S 
dit avec celle d~ terrain. 111 étaient. à A!nt.ara, 18. Les corre..spondanU é-sante d généreuse de \·otre Majesté. c~sblie!' que deux éléments .suh i:i.te-n.t. Pologne ont été fixées ces demlères an· (_Ac recot11·s ii l.Jél Haye 

a'accToÎl de jour e'll iour. •ousrentlbl d~ fa.cilite-r la tâche d'a nées darw le pacte de non·alirfC9SJO'n et 
1 · J"d nfté " d l l d • --d 1 f L'.\ll<'llUl\fll<' ru• s'<•1111a111· 11a., il. 

terre, dano la plaine de Tcholle Amadir. trang1·rs snulignc'lt que qu"'~· re OJ 
En d . . d' f . 1 d" • • d . v..,.e • c n 

. ep1t un e';' v,1~ ent u-ige par . e niuniques oJJIC'iels italiens affirment, dr-La eolKlité des re auons et 1 -e 1, j.hllM:ment c:t de recon tTuc.t~on : anis~ ~ . ~rote>eo e. e L10111 res Te 81ti à 
dn intérêts de flran et de la Turroui:e 1 _ «Cette violation, bien que tota· la def1n1hon de 1 agresseur. Ces deux fU'ic)l'i :i a~IUH."'tlrt: ·~~ ~('lllt'Jl('P 

1 1 . '"""'"'ku • · · . ~ la p j • • fJlll St\J":t CflllSC ont créé d'3n~ eur po 1t1que une ,...._ 1 ne comporte pas une menace 1mnu· I traites, que o ogne a agnes pouT 
te harmonie. • neo,nte d'hostilités et n'implique pas _une consolider. _1a aéc. urjté à l'E.tit de. l'Euro· 

petata canons ~ti·aer1en1, nos ap~areils puis plusieurs jours, qu'fl n·y a rien de 
sont parvenus a attaquer en plein les 1lOU.''Pau aur le front on se trom rait 
d · 'th" · • 1 d'tr · • ve eux a~tons e 1op1ens et a ~ . e uire: Jort en déduisant de cela que les fronts 

-'} Londres. 19 A. A. - M. Von Rib-En souhaitant une longU<C vie_ et une ex ... ction immédiate que, dans certaines pe, ont ete tou1oun -pou.y a e 1 expres- h 30 V M 91 ~ • • d b 1 · d benb·op s'e.t entretenu hier, à 18 • ' cellent &anlé à . • ·· JC con jrcon.stances, le pacte de Locarno sti .. !'fion e sa onne vo on te e malnten.iT 
• bl devo1·r de ~ d d 1 1· d b · · au Foreign Office. avec M. Eden. dère comme un agrea e pule. Hf'ureusement, nous avons u t:s .. re a ion. s e on vol:Mnagc vcc ~on I . 
f ' If ,. t d 1 r- - · On apprend que le ministre ang ais lu~r avec c:.,c pro onr..r. 2 ec 1un C:- temp• pour agir avec la prudence - vo151n e LSt.> d 

d M R k d 1 l sonda son interlocuteur au sujet es con .__......_., le grand cr~ateur e çctte arra~ .. :s aussi avec la détermination - que ' . ec éc ara. à a conc:::lu! ion de 
·-~- m~ d' 1 th' cessions que l'AJlemagne serait disposée tié indis9oJubJe. la gÏtuntÎOD ewine, con. t:9COUTS que a C9e ipo)onaisc de.. , . , 

K · 1 At r·rk ...._ .. · • à consentir lors des negoc1abons pro • 
aJ1l9. au 2 _ La situation bien que grave, VTa1t etr.e tou10.urs respectce, qu'on ne 

Parmi .les nom~reuaes ao~aaions ~w sont fm11zobfles. Le con1mande1nent .tupé­
ont eu lieu c.~ Jours derniers, 0'! cite rteur italien n'accorde aucune tr~ve au.r 
celle- du degiacc Amar~ Ghe~ss1~lan, Abyssins, nt au Nord, 7Jf au Sud. 
ex-gouvre,neur du . Temb1en et instatu - Les manoeurrcs et les mouvements de 
te\D' de 1 un des ftls du Ras Seyoum et troupe de grand style qui •ont en cours 
celle du degiacc Ber Agos, fils du ctlè- permettent d'entrei•olr des objectif• lm· 
bre Agos, et chef de la région de 1' Am- portants. 

hara. I.e front, au Nord, a avancé beau Kam.âl Atatürk ous• offre une oc~ion opportune.» • P. ouva•t jamais traiter sur le eort et les chaines. M 
R • bl' n · • d' · Les milieux politiques disent que . Président de la epu ique l\1. E'den dit en:suite que le come;l a 1ntercts une nation san qu'elle par· 

ANKARA d ·1 hé · • 1 Von Ribbentrop ne souleva pas d'ob • 
Front du Nord coup plus qu'on ne le croit. 

nau-. le Temhh•n 11:u·ili<• 
1 le droit et le devoir d'étudier tous 1 ticipc at1x e i ratbons et QU e 'Le soi;t 

\' tr F..x , , 1·ection contre l'ex.amen par la Cour de Je renrercie de tout coetrr 0 • e - a-anects de ta .situation présmte eot de ecoutec. 
L':n iallon tltt !'i•"1111s 

féJ'" t f r>n• ·~ j J La Haye de la question de l'incompati-
cellence pour l<S voeux et .ICl l 

1 
prendre comme guide les pTÏn<ipes du Les autres ( é égations bilité du pacte franco-soviétique et du 

Qu'r-lle m'a dr és à l'occaSJon de Ccvenant. Il C"St essentiel de maintenir 
Le corrf" pondant partic.UIÜcr d.e J' An· 

gri(f, M. A. S.:-husseir, fourn.it à son 1ou1 
na,} dïntéires nt détails aur l'aviation 
abys..~ine. Ce journaliste a fait le vovu 
~e d'Addis-Abeba à Dt cié, ;. hord de 
l'avion PCTSonnel du Négus. 

. d . ce et pourr l 1.- rep~enta~.ts de l'Esp•nne -t de traité de Locarno, mais il ne promit mon arm,,vcrsawrc e n~n · la µaix aujourd.hui, mais 1! 1P us es .....,. ...... '" ....,., ' 
la "10"1e qu'elle a eY'nTimée au su. jr-t _d-es . , d h ' tr d ~ l'i\raentÎnP ~e prononcèrent contre une pas que le Reich se soumettrait à a -,.,. ntie' encore e c a er i;.e pec e t ... d 1 d' C 

• 1· • l'i Il m est ega D L runturA un'1later' ale des t-- ·,,:.... sentence e a 1te our. progrès rea lSe-9 par ron. - la crn•r-re pour l'av1 n11T. an.s ce- r>llt, ,.. ._, ...... ~ . M V 
1 • d t·•er le- re981e't' ,........ 1 .e m1.n1'-re des af'a1·rcs :..tranne'r-. Concernant la Rhénanie, · on lemr-nt un P a1 .,. e cons~ • toutes les offrC"S devraien être exami - ""• r. ' ... ....a-

d ,. f • '- des n;itiO<lS d 1 d•no'·· M. Munch, d:....lara que la Vl'o· Ribbentrop déclara que l'Allemagne tt-ment ~ :u~ns ra 4 crnei!.!5 n.éc-s. L'"te contribution en vue e a .... ...,, ...... 
· J t }"uni.té dïnté l'-'':.on du lra'•te'. e'ta1· 1 e'vide·•te. m"'~- n'admet.trait. aucwie .mesur. e aliénant la 

·c·e.•t. eml-il. 1Voir l"'A119ri/f" du 4 
111ars1 une vietlle 1naclune ·'Fokker'' du 
type 11touo1uoteur le plus a11c1Ctt, co11i1nc 
on n'en troure plus aufourd'llut de scm­
b1ab1e en Europe. Sur l'aérodmme, les 
1noteurs vro1nbissatent. Depuis plusieurs 
tours, l'activité aérienne elait intense à 
Addis·Abeba, car l'emprrc~1r eu oyait ses 
jeunes aviateurs. à bord d'avions /ra11çaU 
"Potez", se1ner sur les dt•rrtêre3 d"'s fronts 
du Nord et du Sud, des tracts rn. languP 
atnharique... Nous attendions donc que 
les 111achtne11 en bleu /lnrl on eus~cnt prts 
le dêpart. pour grh11pcr dans notre hn1r­
dc 1nacllfne qu'un exccllr11t llommc d'a/­
fairea européen a dù jadi!J t'endrc ail prtz 
fort au Néguii. LP "colonrl" d'aviation 
abyssin, Babitclieff, fils d'un an<'ic n of­
ficier rus.se et d'une fe111me amltara com 
pe111e par ses qualités de pilnte. ce Q~li 

turque et iranienne c on - .. tauretion de la confiance int:ernatio· ""w ..... ......,. 

rêts est ~ntie .davanta!îe de jour en ' le - qui a scbi un "ude coup - ~ ou'U fallait travail~er po.ur a1river à une\ souvera1nete du Reich S1 des mesures 

1 • d 1 • · ~ réconciliation qui. ~E""ule. pourrait ga . i similaires ".'étaient ~as imposées à la rour. en vu~ de a creaLon e a seô\Jnte F la B 1 
Je réitère mes ttnt1ments amicaux. , 1 rantir la écuri-té. 1 rance et a e g-1qu~. . ~ 

, ,: doit êire npportee rpar tous et Pus :pair4 , • , l 'I ' , Les cercles du Foretgn Office decla-
sui:cère9 et fraternel <C"n"\o'ClS \ Otre , .X ~ cu}if.rement pa~ CCUX d"e t~e llOUS (}Ui [.., (\f'•rt\1ee tles ( l' eg-ucs rent que Ce dernier point sera essentiel 

c 11r-nce. mon grand am1, et fais tO'U • ont df"s gnnd s puisMnces de l'Europe 1 d • · · h · 
iours des voeux fPOtD" la granàCUT de )a ll n(iS BlJ cours es negoc1ations proc ames, 
chère nation turque. don! le l>TOl?•h OccJdentak> a enia ' car le point de vue allemand exclut le 
.-.. votre haute ~ide, s"accr-0ît ch Que La déd:iration de l\1.Grandi Londres, 19 A. A. - M. Von Rih- maintien des fortifications françaisa. 

··-~;;~ ... -::_~~ ,:lli:i:;:;~::.;~. ;;:;~~ An~nn a~~or~ n'a Uf~rnnu au ~onn ~~la 
rolu raisonnablement et non seulement 

.~;/rec&:.,~1d1~;~nï;:~~1= ree ë~~: ~~/~i;\:.::tévde ~:!:71~!:\: V~~:~ 11~'nn1· ~Il ~~~ ~lll·~~~ll~~~ "l~~~fill.~Ilil~~ ,, hinchah, lt" pnc.• \'otre Exc ... lJe-ncc d-e t::r.re.ristrona est d'autanl plus malheu ~ 
rcce:vo'r mes fé' bations les pl'U!I cha- . U$e qu'~lle fut commise par une gran 4 

leureuses. l~es re-lat~ns d~ . frat~m~llr e puisuince dont la coopéraûon à la 
amitié entre la T urqute e~ 1 Iran su l dvillsation et à la paix "t eaff'ntielle. 

dével~pement con· tant et < e .. L'Italie accepte entièrement sea respon .. 
l<"nt un ...... ""' 1 .. An' 

1 · ·t de Sa Maie•te a · rn a ,bilités el ses obligations.» 
PUL9 a V 1 e . t • .. à 1'14 
kt p}u-s heureuse idl"'ntité de V\.."e'! 'es Au aui~t des sancli<?ns .. 1mpos~ . 
établie ent"'e iles •eux pavs vo ns, e• tare, à la suite du dtffei:cnd éth1op1en. 
amis. En forma"lt les \'oeux les P ~ M. Grandi attira Pattenh~n du con~eil 
fHn.cèrt'! ipou· 'Au.."Y'll te ipe-r~onne de !:>a t:r la contradidion qui existe e-ntre ~e 
Majesté '• Chah Pehlevi et pom le b":" ll•lie victime de sanctions et une Italie 
heur et h prospér1tê de I' l ""all am1_. ' ~arante du pacte de Locarno. . 
1tuis heureux de 90ulis:neT une fœs de <tUne des principaleaffs ~ub~ de la ;4 
plus l'attachement profond du go.t:~·e"" (1.1ation prérente est 1' aJ ~°ient . e 
ncmmt de la République à la pr'.ul~u-: la bue politique de L?ca.rno atr a ;.~ttt 
de collaboration turco-iranienne s1 . e dei déeisions de )a L1S(Ue, c?n te ~a 
ccmde pour la noble cause de la pa1x. lie. La paix e\.U'O~~en?'e ellu!u ~ut re· 

Saraçoi1u <:cmment encore hee a une a~re c9 .. 

f · Etr nè-res loni'ale qui aurait dû ê
0

lre maintenue 
Ministre des Af aires an~ 

d . t • . dan• ,.. 1·uste1 proportions.• 
a -m enm 1 • 1 b M. Grandi fit ensuite appe,. a a on-

Son Excelence Saraçoilu, olonté des puissances, «S il reste en 
lli e MV • 

Ministre des Affaires anger s core d•s chances de ~ebco~slrwtt.» rt. 
ad-intérim li rM>pela la contr• ubon appo ee 

ANKARA d le passé par l'Italie à la stabilité 
d .,. mme Q41< ans 1 d" t 

Sm. •e'r-ent ému u tenesrra pe'ennf". Il conc ut en 1san «que 
~ c... d mmu euro • . d . • 

Votre Excelk-nc.e vient e ,mf-I co fêt; le travail de recon.strucbon qw oil ettt 
nique-r ~n cotte occasion ou ~~ r-,

1 
treprÎS dtvrait avoir pour base la corn 

1, . · d la --'..,ana de • a- en 'hen•i'on des besoins mutuels des peu anniversaire e H°"' A prc ~ l''d, · 
ie.ité Impériale le Chahinchah. ~on u pies et, par·d~us. '?ut, td ee dun1q~e 
RU!te &Ollverain. je m"empress; -e ~~ de-:J droit~. des 1nterets et es evo1rs 
ox · emer<:ie1Tlents es ... de notre civilisation.» 
. PTJmer mes r . la pol.itique 1 ~J B ) 
chal•ureux, convaincu que . . p<1r f ,'expOSl' ( C ll . eC { 
d'étroite collaboration pou~.I-~vic 

0
, ... 

e sen.eux P -uo '\.1. Beck. rn:intstrc des affaire• étran· noa deux pays ~t un gag . . d i • ·r . 
l1a nohle eau- e de la paix. Je ~1s lexres gère:; polona: ' pa!J'la e i.a stgn1 U:S-h~n 

· d · te deve oppe ..,.e'nc'riale des traités de Locar.n.o Qua na-vement heureux e voir · ~ ~1 1 
f lies un · n \'aient p é é. dit·il. acooet1 .en eur 

rnent des relations ratern-c 1 p t JI 
], .emP• favorablement p8!r a o. ogne. 

Iran "1 la Turquie. · bl d f Kâzemt a été toutefois po · e e ure entrer 

Ministre des Affaires Etran&'ères !e t:nitè d'alciance franco-polona1s dan 
' caJrn des traité.. de 1925. Cette 111-----·~-;;...---

Les travaux du Ka muta y 
-·~ Da•m la séance Qu'il a tenue hier wu 

la 1>Tttid"""" de \1. Sud Conker. 
Kamutay a d. igné les di:puté.. devan 
<Usist ' I" .. -=tion de la ~ne fer cr a 1na.._ .... - ~ • ..d 
rée Afvon-Karahisar. Lecture a ete ... on 
née de l'apeaçu de8 co,m;ptes du Ka 
rnutay pour le mois de janvier 1936. 

La !prochaine aiéance aura lieu de -

>nain. ·-----------•~.., 

Retour ù la n1ere-pa trie -·-La d. .., ~é~le de Téfui:ié 
Ireeuon ~ 1.. l'-

l>r-d - pour 1n9tJl' Ult .J.n 
-.. 8t'3 n1~,.,..,. , , d 

dana 1 ~ ·~ désiwtés a 1 avanc• e 
N cnoTOh.~ . d . 

100.000 réful?iéo qui. à partlT u TTIOIS 

d'av:ril 1936. et dans le courant de 
~tte année. viendront de la R01.m1ar11e 
à la . . mere .. patne. 

1. ce et restr..e en vi~eur et V' Tetlte· ,an . 
1 

. 
r..i. L'atn. ê cen'e~re entr~ e.s nahone 
heli:ie et polomuse impose a . PololT!le 

1 d voJ.! de pr'Cn<ire e.ttcntivement en 
rC ••dlRI. 

con idération les idnrt.er.ets . e al 9•3g41que. 
Les déchrnt:ion~ e 1an~ ont 

# l' 4;tuation entre ~ Allemagne et 

l
r•ll'r" 1 e. Ces déc lantions. qui ont ét>é 
a oogn. h' d 

apii:tée-s dan" une atmosp ere
1 

~dc:-.on1 · 
. t Ile et QW son.t nees t! a f1ance mu ue • 

1 t • d drrux gou \.'Crnemen 
fr rme vo on e f ·• 
d'assurer la paix à leur . rontierel_cAolml 

·, d' l:tabltr entre C• 
m \l'DC on:t !pf"T m' -' . • . 

' 1 ' P-0logne d.,. rei bo s""' niagne e ·1a mutud 
pÎTant <l'e•time .,1 de respect d R ch. 

1 d t le chanoel e:r. u e1 Les paro es on 
l le d 

. 
1 

__ ,'l ces dern ers tetllPS 
a man •es ~· d .

1 
• . . d 

d d
. ___ quan 1 a asossa1t e 

an ses 13Cvu•"" le 
la. Pologne. prouvent qu~ ~ol.rvernf'-
n1ent allC"TT"tand veut {'erur ses enga~­
nle-nts ~nve"f'B ce pays, et montrent dans 

Londrea. 19 A. A. - Lea puiuance1 
locarniennea n'arrivèrent à aucun accord 
au cours de leur réunion d'hier qui ae 
tint dans le •Salon des Ambassadeurs• 
du Foreign Office et qui dura de 12 
heures 30 à 15 h. 35, sans interruption. 

A l'issue de la réunion, M. Paul-Bon­
c:our dêclara au correspondant de 1' A· 
gl'n<'e Havas : 

«Now n'avons réalisé aucun accord 
et. . . nous en sommes bien Join». 

M. Flandin déclara : 
«De profondes divergences de vues 

subsistent toujours sur des pointa euen· 
tiels.» 

Le projet van Zeeland 

fait défaut d sa n1achi1ie en fait de qua­
nalistes au sièae de la délé,ration fren Iitë.t techniques ..... 

caâae. V' oic..i donc les <l eux avrons d é-tn1 t.s 
Il a déclaré : par les Italiens au .r;;ucl dt" Quuram, nef4 
cc.Noua ne sonunes Pa& encore ~ntièa 1 t'C'ment identifié-a : dl"ux cPotcz> cou· 

rement d'accord. Une nouvelle r~ion ! leur bl u-horizon, (ca.moullés, d t Je 
des puiuances locarniennes ae tiendra .communiqué ~o. 158), ceux·'à m~m 
ce matin.» 1 Qui étaient rutili9b danis d s buta de --------··· 

La presse parisienne de ce n1atin _..,... ...... __ _ 
Palinodies britanniques. - La 
France n'est pas le Soudan 

Londres, 19 A. A. - Le correspon· Pari•, 19. (Par Radio). Il est in-, lai&Sé entraîner dans le aystème d'arbi· 
dant diplomatique de l' A1rence Havas déniable que l• Angleterre a mauvaise. !rage britannique. 
déclare que Je projet de compronû1 éla· preaae, ce matin, à Paria. Envoyés apé· La France. s'exclame M. Le Bou _ 
boré par M. Van Zeeland fut soutenu ciaux des journaux à Londre. et rédac .. cher. envoyé •pécial de J'cAction Fran· 
par M. Flandin, mais agréé partielle • teurs en chefs des journaux d'apinion çaiae:t, n'est le territoire de la Sarre ni 
ment seulement par M. Eden. dans leurs leaders •'accordent à dénon- le Soudan. 

La principale difficulté réside dans cer les «palinodieu britannique - et Le Démocrate, dans le •Petit Jour-
la fixation des modalités de l'assistan· souvent même, on use d'un terme plus nal». déplore le «spectacle navrant» de 

•1. · • Il d l G d énerl?ique. la bataille qui se livrent entre eux les 
ce mi itau-,e eventue e e, 8 ran. e .. 1 M. SaintaBrice, comme toua a.es con· R'Arants de Locarno, cdans I~ brouil -
Brota11ne a la France et a la Bel1t1que. frères d'ailleurs, s'indigne dans le lards de la Tamise». Et il rappelle que 

Les Britanniques insistent pour que «Journal» du compromis britannique tandis que la France exige, avant tout, 
des troupes anglaiaea soient chargées qui constitue, estime-t-il, tout ce qu'il la constatation de ]a violation a11eman .. 
d'auurer la police et le contrôle des fa<Jt pour légitimer et justifier le coup de, l'Angleterre voudrait d'abord négo-

d · ·1· · - 1, du 16 mars 1935 et celui du 7 mars cier. 
zone• em1 itarisees que on se propo· 1936. Le seul avantage de la crise ac.. Que noa amis Anglais aspirent au rô .. 
e de créer des deux côtés de la fron· tuelle pourra être de mettre fin à J'é .. le d'arbitres, cela ne saurait faire an un 

tiêre jusqu'à ce que le différend wit 1 quivoque. aux demi-mesm-es. Croit.on dout~. con~tate 1' cEre NouveJle-.. Mais 
olutionné. vraiment que la France soit alTÎvée à nous devons être fermes. Jadis, du haut 
Un accord de principe? 1 Ce degré d' .. bai .. ement de consentir à de la tribW>e des Comr-.unes. nous a-

,. ce que la défense d Strubourir soit vons entendu alfil'm<:r que la France 
. L~ndres, 19 ~· A. - A 1 ~ue de la 1 confiée à une police internationale 7 n'avait pas besoin de nouveaux pactu 

rtunion des pwssances locanuennes de Cro1taon vraiment que la France con • ni de nouvealJJC traités puisqu'elle avait 
cette nuit. la déclaration auivante a été sentira à renoncer à ce point à ses droita Locarno et que l'Angleterre ne renie 
faite aux journalistes : d · • d )'Ali e souveramete quan emagne, au pas sa signature. Aux Anglais de nous 

Un accord de principe est intervenu · d" · , • contra1rf'. reven 1que s1 enttglquement prouver aujourd'hui, que la parole de 
entre les quatre puissances locamiennes, la · ? C' d 1 1 
donnant aatisfaction à la plupart des s1e'?1e . ~t o'!'c pour ce a ,que es J teura hommes d'Etat vaut autant que 

Ang1a1s ont fart trainer tant qu ils ont leur sil[nature. 
objections françaises. Il a été décidé de 1 d l'" · La 

h 1 pu a constatation_ e . 1nv&11on. • Enfin, l'envoyé spécial du «Petit Pa .. 
< ar11er a Cour de La Haye de JU

0 ger F fu ' 
rance re sera neanmouu ae traiter risien» eatimll! que l'on aurai"t tort de si le pacte franco-soviétique et le traité b 

d L tant qu'ell~ n'aura pas o tenu le m1n1- a'inquiéter de laisser en te"te a" te"le les e ocamo sont compatibles ou non. 
20 lu1omètres de zone démilitarisée se- mum de satisfaction o.u'elle juge indis- Analais avec la •massive» délégation 
ront imposés à I' AJl~magne seulement. pensable. du Reich, après le départ de Londres 
Cette zone sera occupée par des troUJ>eS M. Marcel Pays, de l'«Excelsion, dé de M. Flandin. En effet, •i le ministre 
internationales. Le texte élaboré cette plore- que )'Angleterre, puiuance ga • des affaires étrangères frança • retour· 

• . rante du p1tcte de Locarno, aemble vou ne aui· ourd'hui à Paris, en ayant obtenu nwt aera ca1usté» ce matin par le con· 1 · 
·1 d 1 S D N ou nPJCocier avec 1' Allemagne, qui a le constat de la violation allemande et 1e1 e a . • • · 1· 

v10 e ce pacte. une nouvelle affirmation des puissances 
Une nouvelle réunion s'est . To~t. cela, ~'écrie M. P~. ,envo- garantes, on pourra dire qu'il a rempli 

tenue Ce matin ye •pec1al de 1 •Echo de Paru•, na que sa tâche. Mais si l'Angleterre se récuse 
trop duré. Nous saurons demain si M. la France verra ce qu'elle aura à fai,.; 

M. Flandin a reçu ce matin les .iour- F1andn a repria sa b"berté ou •'il a'eat pour faire respecter aea droita .t la fron 
' tière du RhiD. 

o4 mara. H. Les fournall3t~ ont vi-
stlé l'es 1ours derniers le Tembten, com­
pletcment déblayé des dernier; restes d1• 
1 ·armée abyssine Ils ont déclaré que ce 
1i'r. ! qile 1naintena12t, après avo1r titsfté 
1cs c:hamps de bataille, qu'Us se rendent 
erac 1cment compte de• tmmcnsti dlfflcul­
tts d 1l terrain, et qu'tls nnt pu apprécier 
cf/or' qigante.quc de> soldats tralie11s 

'I''' o t dtspers un adi;ersatrr, s'appii -
va t ~ ~, .t 1 sustème de pos1Hons aussi 
lm prenahles 

1'111• 111is1• au point ilnlh•nn•• 
A ma a, 18. - Ll\gence cHav • 

va1t téli.graph•é d" del Abeba que la 
tribu d Assaimara s.erait en Tévolte 
. orrtrc le l~liens, .-près d'1\ ah> et 
f'11~- If' mouve-ment a !'IBÎl ete Téprimé 
pa~ les av.ton et par le homb:i,.d·:rn-c-nt 
.fe la floue ital'r-nne 1 es carre pon 
cfallt.i rtr\n~("f'9 nnt répandu, t'11 l'oc.cuif 
rence, les mensonR;es qt1i leu;r 'ta1cnt 
fourn par J bureal! cle prr-s e d'Addis 
\hcha. Ils nu:rurnt <:lû tout au mmn . con 

trô!cr une .carte géoJ:Taphique. 
E11 effet les tribu• Assalmara llabttent 

'c territoire au Sud du sultanat d'Aoussa, 
te lono de la rive méridionale du fleuve 
Aowucli entre le di.ri~me et le onzième 
parallèle C'es territotrcs •ont d dour 
cent k· 10111~tres e1n1iron de la mer et 
le •r ~omt>ardement par la flotte ltalien-
11r de la mer r.ouge auppœrraU la pré -

nec dans les rang! d~ cette dernlêrc de 
nav! es dont les canons attcrgnent une 
trajccto.re de .. 2oO à 300 kUometres ! 

l.«l nouvdlc est donc dén1cntif" PAT 
n ah~urclité mê-tn.e. Sî même l'on vou4 

la-it ,:uer la té-volte prf.Stnn~ dans les 
pÛ'ura~r.s du Nord où dt" P<"tît:s R'f'OU'PCS 

dn ttihus As imara cord.u.i nt kurs 
troupeaux en hiver, il v a IJeu. de noter 
eue r pâturages - qui ne ont 'P s 
OCCU.;>." acrucUement 1paT "es A l'T18· 

r.a - on• à l 80 kilomè1"' d"A b et 

re p"uvent être bomba d' du côté de 
m 

En réalité to 1 l'hinterland d'Assab eit 
par/ail ment tranquille, et dan.s toute• 
'"s zone vers le fleuve Aouasch, mtmc 
1tin des p0$!lions ifaltennc.s, lei pvpula-
1011.S lotnles nourrl3s"1!t d~ acnHmcnts 

de franche amitié pour l'Italie. 
1 .1•s 1lfls1•111'111111t1•s 

Rome, Ill. - On "J»P?C"nd qu'arnè• 
l• colonel br4;e. Reul, ex·ch 1 d'~tat 
rnaîor et en:·, eillCT milit.Uire du ·~ 
Je C"lpÎt .1ne )•Î30UT quitté J' \.byasint , 
~lOUI TC'll t r r t·n Be_ L iqu On 1n on · e 
le retou .. d'autres offic1eTS. Le colon 
}{e:ul a r mné con1me t mpres-

on aux iownali t qW: l'ont 1nter 
v1ewé : 

Trop de dblll1l•lons, trop de décPp­
tlon.s. li y a, en Abuuinle, trop de bc.r 
barle et trop de danger• La ,;énophob.c 
de• Ra.• est. de jour en tour plus mam· 
!este. 

r.n ce qui a tirait aux rnuti.Lation et 
'JX atro"'ités qui sont p écs dan les 

n1ocur .éthioplenn,n, le colon Reul a 
1ff1rn1é qu'elles wbs:ttcnt ple1J'loe'ment. 

La "illc de -Ï:>ittsburg est 
1nenacée de destruction 

1·:111· 1•st r:l\1111111• à ln fols 
J):lit l

0

('1l1l ('( (4• '"'' 
Neu·-York, 19 La situation de la ville 

d• Pill•ourg, le qra'ld centn de la Pen­
~ylr:a:itf'. inondée depufs vtnat-quatrr. h., 
e t cl•venue dés~pérée d la •uite des ln­
ce11dles qt i 011t éclaté au milieu de la 
tille. Ley pompiera ont beauroup do peine 
à lutter rontre le1 flammei. on redoute 
d'un moment à l'autre. l'ezplœlon de• ré­
icrvoira qui provoquerait l'anlpitl3sement 
de la CUI!. 

• 
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CHOSES VUES 

L'accidenfdu pont 1 

de Karaboy 
L'Organisation sépharadite 

de Tel-Aviv 
(De notre corre-;;,~-;dant particulier) 

La Composition du Comité 

Au momenl où je montai" en tram. 
le conducteur m'avertit qu-e. la voiture 
n'allait pas au-delà d'E..minOnü. 

- f>olnciuoi ? IW ai-je de-m~ndé. 
- Pattce que le pont de Karakoy n'est 

plus à sa place. 
-· CommetM ? Il a dis;p.amu ? 
- c· •t :. dire que le bateau c Se-

vim > a heurté f. t u·m~nt un d ., Pon­
tons, ~n "' rr.an' .passer. On tira\.·a•He à 
fer nier lt: pont. mais cela va dur,..r ... 

En arrivant à Emînënü, ie constatai 
que des o:fcux côtés le PoUhLic s'était 
amassé et a~~f"ndait de pauvoir passer 
dans les dt"ux sens, chacun dievant al­
Jer ù aon travail. 

Quant au pont, son état était la -
me'l.table 1 

\'oilà ce qu"J f"n C(Yl1t-e de e moQuer 
des autres ! 

En effet, quand •on cama,,-ade d'Un­
kapan, céclant à ia Yiolence de la tem­
pête, avait fait ilnc pTomenade dans 
la Corne d"Or, j} Ï~vait regardé d"un 
air de dédain, tui, le pont de Koirakoy, 
q-u.i n·avait :pas bougé !. .. 

En attendant. le i;ublic "" fa&it de 
PÎU& en plu& dense. 

l'n homme obèse, devant, certes, 
peser 1.Lr: ki,l.1:1, se hen.t .su. un"' ryet;~t· 
µaHe-re~Ie 1n1µrovi.sée l't lance d ccnn 
mandements, dans l.r.•tîtude d'un ~é­
nére1 a llcmand iaisant entlTer ses h,ou · 
pes en Rhénanie l 

Il rèifle. ainsi, le passage des pié-

Tel-Aviv, rna'l'S. - Dans une de -
6éa111cca. le Comité de r {h.garuisatiion tlé­
pharadite s' !.St constitué comme wii.t : 

Présidents d'hon.ne,ur : MM. de Pic­
ciolo et Moise MaJtatlon. 

Présidium : MM. Mouesa Cha-louche. 
Ben Ami, et D. Benvénisllé. 

Membres : MM. Hassoun, ltamar Ben 
A vi.. A. Assa et Eliez.,,. Matalon. 

Con>eiilers : MM. Léon Recanab. 
Jacques Aélion, Boza;gJ.o.u- Abimer Che­
louch~. Avraam Recanati. Mairco Che­
louche, J. Saltiel, .\llordoh. Pit.chon1 J. 
Mataion, H. F arht, Dr. Yakir Séhar, B. 
!\lixrahi. R. T mx:emam. Chi mon Yom • 
tov, Amzaleg, T.adjer et Melamed. 

Les Commissions au travail 

Une délégation composée de MM. 
Moche Matalon. ltarnar Ben Avi, Bo­
zal:'lou, Tadjer et E.. Matalon, s'est <en­
d'l1t" au"Près du présid.ent de la Commu· 
nwuti générale de Tel-Aviv M. Dan:el 
Serkis. aJfm de hn demandor \me aide 
péciuniaire pour le9 oeiuvre.s cultllJfellea. 
En outre, une a~de a été ireq ' e pow 1.a 
cré: tio.n .cLc co~ d'hébreu dru aoir. ain­
si Que, pendant le jour, de.. COUTS d'hé­
breu el de da.:::tylogr .. phje ?OUT jeurl<:S 
filles. 

\;a Commistsion a formulé le désiT 
t.i"introduirc des employés séiPhaTades 
è· ns La Communwté, afin qu~ils eoi-ent 
en contact permanent avec les sépha­
rad.,,,, 

Le président, M D. Serkis. a accue1-
lî avec hien'Ve:llanc.e toutes ies désire.-

tons. 

"'"' .. 
Deux écolières se 'J)Tésientent 

ta et ia promis son cor.couirs. 

à leur Le journal «Alon• (Feuilles) 

tour pour pa.&<tC'T. 

Tout d'.e.bord. k Quidam. ne vou· 
lut rpas CédeT, mais SUT }etrrS }n • 0-

ce, il •e dépbça '!><>Ut leur fa" e place. 
On ~n·endit, à ce moment. les pro~ 

P06 wivants, pMmi le pubJ;c: 
- Parbleu 1 ai nous étions des fil. 

Jes. on nOU$ au: ait )ai!sé passe--r ! 
- Ce sont des écolîère5, vovon,, 

Croyez-vous donc qu'elles ont 
Pa!aé à ce titre ? 

' PoU'J'quoi. alors ? 
Parce qu'elles ont eu iïc:Lée de 

flatteir ,Je dioabie juequ'à ce qu'elles a ent 
trave~ré Je pont. 

On rit. 

"'"'"' 
A côté de moi, quelqu'un fait cette 

réflexion à llOn ami. 
- Je donnie raison M> P<>nl. Oc:;p11i$ 

des années nous I~ 
payeT 1 

Finalement, il i est Tebiffé. 
A ce moment, cm .entend les cris d-c 

« Voilà ~e • Sevim •· le bateau abor­
deur 1 • 

On ~ p1.écipitc paur voir le héroe 
du ÎOUT Q'\JÏ .-este non lo'n de • à J" n.cre 
dains l'attitude de quelqu'un confondu 
de la faate qu'il a. comm.~. 

fjnalcment, on déc.kla, pour fa~Te- TJrat 
6e'r le public. de ?lacer des planches 
entre les deux pairties les mo!ns éc.air-
tées. 

Dèo que la 
fut donn~. on 
t.en:u et auquel 
de collller. 

,pennjssion de circuler 
eut dit tm tonent con. 
on donnait libre cours 

L' inconvérùont die vouloir pa.slser 
tau. à la fois rur de.,i planches de fOT­
tune ne tairda pas à se révéler. 

Les talons de l'un fut pris dans les 
intentic.es des ipl'811"1ches, un autre cria 
de ne P""' le bouooul.er,. 

On aurait dit la sortie d'un cinéma 
dont le public eat e.n prL"" à la pani­
qu~. l-e fai s' étaint déclaTé à l'iintfflcuT. 

Quelqu'.un crie : 
- Attention aux i>ick-pocketa 
Chacun de tâter ..,. poches P'C>Ur 

lioÎr si rien n'y matnque. 
Ceux qui ont fait du sport franchi•· 

sent d'un bond ]., petit espace, """"' 
a-voir recour.s .aux planches. bien entendu. 
à leurs ri11<1u.e et pér:il, 

Ce n'est pu le cas d ·une femme d 'unc 
«naine oorpulence qui hésite 
à e· aventurer et qui empêche du même 
coup ocux qui Ja auivent, de passer. 
Deux portefalx 8 en emparcnt et 181 
tranaportent de l"a$e côté 1 

Finalement, le public oe 
moins dense, La circ.ula~ion 
sans aub"e.s incidents. 

est 
faisant 

aS'9Uré-e 

Salâheddin 
(Du «Tan») 

Güngor. 

La morale de C•' c1ul prt:'c•~tll' 

Lor du demier jncident Mlrvenu au 
pont de Karakèiy, et d'après ce QUe les 
iouT.naux ont écrit, an n'a pas pu ,u. 

aureT le tra<nopoi;t des l~=-
On ne dit pas pourquoi on ne s'est 

paa. sel"'\ri de barques. 
Quoi qu·il en t, la ci~cu.lation, in-

tt'TTomDUe à 6 heures du n1aJn. a été 
rcit>rioe à 1 0 heures 30 ; mai. ai le.: 
dégâts l!l\'Atent été plus importants, es 
réJHl'Tations auraient pu durer un ou 
deux jours. 

Or, ce n'eo.t pas 9eUlement l'acci­
dE:tU SUl1'Venu au pont~ mais 11 suffit 
du moindre autre poll'I' qu"à l·~anbul 
la cin:.u1ar=on soit arrêtée. C'est ai:-i · 
que~ Qttiind iil y a ttn•e forte i>Tiuie, cer­
tainis endroits de la vi.Ue deviennen"' 
des la.es, et cntaines 11.1es M>n4. trave:r­
aées var des fleuves. 

Sil neige abondamment, 4a circula. 
Î.On des brams e:at ai~rêtée. a· n i QUe 
cclieo des autos. Qul s'y enfon«nt. Le, 
'P'ftona maC"chent comme a· s éta" 
au Pôle ord. en PT<>Îe à toutes 90nte& 

de diff.ic-.tltés s:ins compter les glisoa­
de. et les chutes da~aoeuees llll:r la 
gla.oe, 

L.'Organisartion sépha?'ad1te publie 
tous Je '!mais un bulletin dans lequel on 
y 1:.t toute l'aotivôté de !'Organ· tion. 

Le Comité de rédaotion se compose 
de MM. ltamaa Betn Avi. k ioomalœote 
b:en connu, de l"avooat Ben i\mi, cA 
N. . 'ami, de Hasisoun. 80-U~d..:rec te-• . de 
l'Anglo-Pal•otÔne Bank, et <le '.\!. A'l­
~t Assa, ex-·P'!ésid~nt dn Comité ,.,-0-
1· re de Sofia. 

Comme on ~-e voit, k 
trouve entre de bones main~ 
La Banque dea Agriculteun 

iourn~l 

U Banque dœ Agricu"teu·rs qui a dé­
jà un capital de J_ P. 100.000 c•t pré­
sid·ée, on le .!-laitt, paT le mairf" <le T rl­
Aviv M. l\1ei:r Dizengoff. E.l.'e a deman· 
dr. la collaborottion dP.: l'Or-ga'l!:.sation sé· 
rlJe dite. 

l..e Comité a étudié La p.ropo "tion nvcr 
:n•éTêt et a délégué tro !t d.c aes n)em· 
bics POU!r entameT des .pou<J>Mk" . Ce 
•->r' M:vJ. Moché Mata:lon, Ha otm et 
T,djer. 

La diffusion de la la- hébraïque 
L

0

.c.S3oc·.ation mondiale pour la d1f 
f.,. on <le Io. l•in.gi.ie héhraîq1r c Be­
T;•h lvrit Olamit>, dont le cent;" .., 
trouve à Tel-Aviv c., à ~aquelle présî· 
de le Pr<>f. "'ah<>Um Slot.1< h, a demand~ 
la collaboration notive d fOrganioa-
tion sé-i>haradiite. 

L'Orgll>nisa-tion séphara.dlte a dél,;gu.; 
dans ce Lut Son Eminf"nce Bon Sion 
Ouziel. grand rabbitn de Tel-Aviv. l'a­
voc~t Ben Ami et M. A. Assa. secré­
ta,.,. g-énéra•I de l'Organisation. 

Il a été c:cc.idé. au coul"I d'une Téunion. 
de donner, dorant l'exposition de Tet­
Av·_v, d~ conféN"nccs on fa\,·e.ur de la 
lans:ue hébraïque. 

J. Aélion 
-------0,------

BIENFAISANCE 

La protcelion tlt- l'E11fa11ce 
intlio••ntc 

La section d~s mèrea de l'a~iation 
pour la Protection de l'Enfance a dé. 
cidé, dans ea oéaince d'hie;r, de mettre 
5 0 yeltes à la dispo,ition de la Ma­
te·rn:iité de Bakirkëy, e.t de venir en ai· 
de à 20 femmes pauv.res en voie de fa. 
mille. 

LES TOURISTES 
Le• • Gé111;ral ,·on Stculwn • 

Les 324 touristes arriv.;., hier à 1 -
lanbul par le paquebot nl:ema111d Gé­
r:éral Yon Steuben, pa.rtent oe soir pottr 
Le Pirée. 

La discussion du budget 
naval britannique 

aux Con1munes 
Londres, 17. - Le député conae.r­

vateur Bootbye, a demandé. à la Cham­
b..., des Communes sô, par suite de la 
situation internationale, le gouverne • 
ment envisage le rappel de la flou., de 
la MéditerTanée. M. Baldwin a déclaré 
ne pouvoir pas répondre à cette ques.. 
lion. Au coun de la discussion du bud­
get de la marine, !' ei< ·premier lord de 
l'amirauté, Alexander, a vivement cri· 
tiqué la politique navale du gouverne­
ment. Un député labouriste a demandé 
d1UU quel but la flotte a été envoy.;., 
en Méditerranée, du moment que. sui­
vant ce qu'a dit le aous-secrétairo0 d'Etat 
à lâ marine, Stanley, les cuirassés 
avaient, au début, à peine assez de pro­
je:clilet pour soutenir une demi heure de 
combat. 

nir en équilibre sur un fil de fer et QUe 
l'on est la viotime du mO:nd:re mci­
dt-nt. 

Votdolr <:mbellir notre .,·11c c"1 n dé­
t:r auui naturel que légitime, mù a. 
vant de ce faire. n'e-.st11 S>as néc~-
Tt: d'en asrurer à .l!es habitant une 

Gela nous démontre que viVTe à 
t.anbul est atUlllÏ difficile <Ille de se 

era:s<tnic.e natutrelle ? est-ce pas, a­
PTès cela que vien.dœa le lotr.' de Ptll\• 

ls- ser à l'embelÜ98ement. 

• te- AKSAMCI. 

L 1' v 1_;_j.~ c 1' L E ;LŒdérèRSëpdés Dardanelles ronbt 
LE MONDE DIPLOMATIQUE rateuT, d'en rechercher les causes et de I' tt navale des allléS 

La f.'arrière <lu llOU\'cl ambas- . prr:r=~~e::;r~.t~~:: U.tün a aque 
sadeur <le France dai<. lui donne cette r'.'1'onse : . ( F , • t Mars 1915) 

- J'ai recomman.de aux arbstes de evr1er e ~ 
M. Kaimmerer, ci-devant ambaua- mettre fin aux dédluations personn-e1les ... d' -• __,.,.,..;;..;: 

T .. . b 1 d. sé:mii.n.êca -en iv~ pii.-'°-1 d·eur de Frainice en Ull'QUie, iretournel'11. et hors de fPropos qu Jls font aux JOUrr- ) V mo i es 1•s . , .

1 
dl.~ 

d d .le t du · d' tre 1 • t en des endrmt>s ou ' anis notl"e pay.s, an.s couran naux. Nous sommes convainc.~ au Et au milieu de tout ce vaca·mne, on a co e, ~ 
nloie procha.m. afin de .prC'l'llCiire congé pa;rt. que le rendement d:u •héâtre est trouva~t en.cote le moyen die fairre uin vement fa.cille de .:lies.~ ~ 
de no. diri·~nts, s<>n •transfert ayant uff' t d des services pa.rbGuhCTCment J-• .,. e~ 9 Jaan .> brin e poésie. ' d' 11 de c-.-~ 
été décidé lono du denruier m0<1vement M. Abdülkadir Ziya n'est pa.s de cet • ceux d<>s orticlers, nous mit. encore le On ~ "om, , a> eurs, de ~~-
diplomatique. avis : iri!me aruteur, qul n'avaient pas E'U la re changer frequemment I rJJtl'. 

Le nouveau représenta.nt de 1a Ré~ _ Le théâtre, dit-il, est vid·e et d'an CJJ3ll'l.Ce de fr.ancJtir JJIIOOéâemment !es de façon à mieux d-éirouter ~ tfl 
publiqlJC française à Ankara, S. E. M. née en année, le nombre des epectateuirs Dal'<lanellœ, J>(IUT aller ta.ire à Con6'14mtl- Yateurs de la floU>e. La m . nt à f 

A. Ponsot, reioin.dra eon PoSte immé- déorolt. Ceci provient de ce que les aT- r-:iple une de CE!S lnaul>li:lbles vts'.tes ré· cxcell=te, et il' assaill":"t en ~r.. ..:;..f 
d.i,z.,tement a?rès le départ de M. Karn~ tistes ne sant pas à }a hauteur ou de ce '\iées par towr le3 lTl.airi:ru;, a.ss1staionit arec maginer que lea obUS1ers QUll bu'-tfi 
merer. qu'ils sont mal d.iril!'és, O'l1 enfin. de ce m:.e cu.:1œlroé pa:lpita:nte au déroulement len.t. sont t:Tois fois J>lu4 rMMll 

M. Ponsot "9l né en 1877. Diplo- que le choix des pièces rcpYésentées est du pal'.Jj()l'3J'l1!. A g'alllehe, <J"3 berges dont ils ne le aont en réalité... ~ 
d b 

L ---- '- • L'ennemi, note encore la m ~ en dxoi.t, il Cll"ltra e Oflne flCIU'.TC ma.L fw.it. Une autre Taison encore es.t w la tera-e d'ocre jan.me d.ispalrajt sous une ~ 
au Quai d'Orsay. En 1903, ;J est nom-' cherté des places. Un.e famille com'Po·éc broœ>e vert olive, et qu ooupent pro- de k'état-major, se traimilrt. 

, h' • B k k a s ... · m ou' . d' - t r·-•'m~ ,_ "°V""" •• Ke-·iz-~e. ou' de-an• une nouvelle cible elt ne me at.taic e a ang o , u , de 4 per&0nnes qu1, un po1n cxcen- vlrvc 'C"uii.. ~ ...... "..., ~ ~..... .i.rc.1. ' '" 

;\ reete trois ams. Ri.ppelé en France, le triQue de la v>lle, veut assister à ume tam>t de sang dJ<'va.lt cOUt!er plUtS taro. et !lait pas a recoil!IBlit.re l'exacte fall1I_ 
'Sl..lC.Cesseur de M. Kammerer est déa:i- Te-présentation, doit d6pcn.seir au mocins :e Suam-De't"e. de nœ batteries d'obusien;. A 
~n;: comme chef du aecrétariat de la 10 Ltqs. Tow ces point• demandent un • Le t<mt dominé par lts pentes déinw- ch~er l'<l!Il'Plaœment de ces'li!n~~ 

fi d ff ' bal · d--• nOUl5 clonniom; à l'ad-rorsaire a commission ·nancière es a all'eis - examen approfondi. cli~ du pic de 1'Arbre, nid a obus v.u111 d 
kaniiques. Du mome.n.t Qwe le rendeme-nt est 1'•s projccti1cs font daims l'œ.u des tro'U5 qu'il se trouva.Li en priésence deS 

Avaint été promu con,uJ de premiè- nul. faisons un sacrifice de 10.000 Ltqs. n..Jin1tres, après une courte gerbe. A .ouros m~bi!es. Las ba.tterlœ ~ 
T.? cla99C, en 191 3, M. Pontk>t est chair- encoTe et d..onno-ns au 1PUblic des Tepré.. <lroite, la rampwgn:e d'Asie, ta.'Vec quel- nu.i; et.aient aussi tm porpébuel-flll''"'. 
,.;., la même année, d'une mimion à · · f · toits rouges. parmi ~ surprh;e pow l'adversa.1re OO 
. ..,... sentat1ons gratuites. > qu~ emnes a .··r~c"-- 'e len·A .... mabl aiprès qu'il B<01lin. Du,..nt la guerre, il - dans Le vali M. Mu.lùttin Ustünda~ recon- tttisslllIB. - ~· ""' 
d.iffér·entes sections du mmùetère. naît la justes...., de l'observation de l'o- • Da"1s les champs, dams 11$ r:ues, au réduites au silemce J:a. veille. ~ 

Au début de 1918, M. Ponsot est rateu.T en ce qui concerne la cheit~ des bord de la mar oomme su.- Jes places, Le gérw\ral Liman von 
ce>r ul général et comme tel, il est prix des places, On -·occupera d" la 1,·us r!<.'tl., plruB pcrsorun<e. Mals le moltldxe tenu à no~ indôqle' uar

8
• da~ ::nt 

transféré à f\.1ontréal où il <l1emeure question l'année prochaine, .]a aison vbstacle au rega.1:d oaehc une ba.tterle. La. res, que c. est · em~ Il'~ ~ 
troio ans. Sitôt après, c'est à dire en théâtrale touchant à sa fin. Les appré- cote se relève ensuite, et c:le;Sùle les fa- tillene lourde ( Fussa;r.hllene ~ 
1 9 2 I, le nooveau repiésen ta.M de la ci-arions élogieuses du :pécialtste de thé- l1l.!ses b11.Lnchœ, n·vcc re redouta:ble Dar- colonel W erlle} qui avait 
F ence esit détaché du ,mi.nôstère eit âtre, en·gagé /Pa.T le Ministère, démon- d;\rtUS. qul est airmé de piè'erst de marine pièces. oJI<..,."". 
p-fr.<t.é à la disposition du gouvernement trent que Je rend,ement n est pas mau- aiu siff!Eh:rumt r,alP!de. Enfin, u.~ ..... - -' ~. 't d~ M•'- a' cot.é des obwtiers 
tunisien. vais comme on le dit. Nou!'l avons eu varut les Narows, fou dé'!i!é61 de Canak. de sim,pLes canons de c:airnpagne 

Réintégré dans le p""sonnel d;plo- tort, nous ]e con!ltaton• maintenant, de et tout l'lnconmu qu'ils repl't;;enrta!ent !> que l'on dételle en grande h_âte,f 
malique. M. Ponsot e.st bientôt nom- réuni.r Je théâtre et l'o·?érette. Nouis re.. l~tt r1ulf' lt\che •J<'S fll':l!J11<'lll'S leur faire déchal'f{er une ipotgneie t 
mé mi'nlÎstre plénipotentiairre de 9ee;.On- viendiro.ruJ sur ce sujet l'année prochari·n-e. • ~rès loyalement, les raipports de l'é- •ur les chalutiers les ,plus IJJlroohe& 41 

de classe et sous-1directewr poury les ai- Au demeurant, nous sommes en train tat-major turc rendent hommajjte à la l'on s'eilljpre!JSe d'-attelCT à. 
f.,ires .a.frjcainef.o. En oetle Qua:Jitié, il d'élaborer un règlement. belle crânerie déploY'ée e.n ce.. occasions pour aller .recommencer un peU' 
Pl ' ide la délégation fnança.ise à Ou- La prochaine séance est .Fixée au 1 t"!' r~ , les mateJ.ots ainglai-s et français. loin ne rendent pas de .moin<Ù"d 
dja. e.vr>l 1936. •Dans !a recherche dŒ mlin~ l!oons - ces. 

P'acé ho,.,, cadTe une seconde fois. L'ENSEIGNEMENT nous oon~ Ill brœhure de l'état-major il Le• groeses tOIUll'etlles des 
en 1924, M. Pon.90t accède au Tatng :l!aquelle nous avons ra1rt. de nombreux n· ont pas encore touirné IEllll' 

d'amhaasadeur de France et devient L'in,.,tilul tic Hallu Liman c;mprunts, :es ennemis témoignaient d'\ln d'aciCT pour d,;riger la volée dd.-
1-I uit·Commissa:ire de France en SVTie On a décidé la fermelurc de: l"insti- ro ... .1.:td ('cruTage. outre les bat.terfie.s ~es cenitimèt'TCS, Qui les RA~ 'Vcl• 
e au Libatn. M. Ponoot n'occupe ce tut ichtyalogiQUe de Balra Liman. Les 1,osiees entre Kefez , HaYuzln:r, tnu- point d'où une g.,rbe do~. 
r.,.oste qur quelques mo~s. car un mou .. deux. profes.seur.s ailemlMnd.s ont été mis te..:;: nn5 battede:$, jusqu'aux c:::antR1S de '\ien·t die partil'" en sifflant. que de1à• 
vement d~plomatique le porte à la Té· à la disposition du min' tère. Les. coure 21 cm. du groupe CX!Dtral r.onœnt:m.i'enlt la poussée de leur vigou«Wt 
iclen<:e générale du Mairoc. où il ru.c- J se feront dorénavant à lécole ~é - leur icu dans b dJ:r ion des dm.- J.:C, les canons turcs sont à 

cf.de à M. Lucien Saint, éiu 9éniaiteurr. f'Ïture du commerce maritime. gueu.rs..> 50 ou 1 OO mètres pl~ 1oin. ·· 

'I' 'I' 'I' LES ASSOC A l BiC1111tÔt d'a,Motm1, ;\ fallut Tenonce.r 1 TIONS t.:1u1011111ule 
On nous.· informe Que M. A'l"J1'lad'bd à nm.él'lef de jour. Ou ma1tin at.i soir. les Puis, gnidue.Llement, Ul 

.<· Déué-Bèrilh -~ le ~ 'biLa'emeint d'Andu.rain de Maytit-, le: sympa'UU~ cn;1.as5és se bor.nèrent désoTmais à gaT- rnesur-e Que aie 1 · 

Qt1 3ème secrétaire de .J'ambass&de A l'iO!SlbaT des années précéderutes, der la parrtie d·éjà dég>ag~e ; jls en res- progresse, les ouUra.ssés ae 
de France en Tl\lrrquie, e'lt nommé 2e l'A·ssocialtion Béné .. Bérith invi·te aies ttortajent au c<:>ucher du soleil et à la nuit actifs. 

réta.i·rt>: d."a,mba!l!2de à Tokio. M. de membres et leurs f8jm~klies à la fête d'en· crire, les chah.1tiera se glissaioenl dans le Le 3 mars, quatzre cuiTassés 
!\1.J}'tie rejoindra son nouveau f>O!llte fants. qu•elle org~ à l'occasion de Détroit 'PO'UT rep'!Cnd.re ~.e déblaiemen't a- pénètrent dans le Détroit ;pour 
aptf.s queJque te-mps.. Pourim, le ea.medi, 21 crtt., à 15 heures. Ve1"" Ja compliicité des ténèbres. Cette llt:"r les batterie-s de Suan~Dere et 

LE VILA YET LES CONFERENCES m""ure de imiden= elle-même n'était danMu ... •: 

(.f'S 011l•rul1011s c111l11str11les 
pas toujours suffisant~. Les batteries de paralyaés qu" ;Is 90Jlt danl 

A l'L11io11 l1'rtt11çaisc la défense étaient appuyées pair cinq ou mouvements ·paT la ora&nte 
&IX projecteors électriques. et une fois de11 mines. leur action n"obtienl 

Au cours d'une réunion QUÎ s'eot te- Aujourd'hui. 19 """""' à 18 h. 30 un groutpe de dr ... gueme !Pris eo,. ie d'effets m.Mérids farts impoa1ta,,... 
nue hier sou. la OTé!:Ïdence du gouver- M .. Ernest Mamboutry, profe98CU< au 1 fa' H:eau lumineux.. ,]es ?hi:• de tout ca- feu du Queen Elitabeth. qui ée. 
neur-adjoint d'Istanbul, on a examiné. iycee. de. Gaù.a.tasara_y, fera dan l~ ealle ! f:hrle ne tardaient pas a ,l cencad·rer>. par tir indtreot et à IOJ141UC ipoŒ'l 
sur la demande du rrùnistère de l'lnté- de 1 Uruo.n FranÇ8.J.SC une confCTence 

1 
,\u demeurant. le dra11"a11;e était bœu- d"'"""' toute la preoquÏle de G .,,JI. 

ir'.eur, ·le nombre de commi~$Ïons qu'il sUII' le su1et 8U:lvacnit : coup n'loÎn· cFficace de nuit qu de le~ o.uv:rastes aux a.borda de s,j 
faudra constituer en vue de commencer. ~L'art roumain dMaS les églises et les 

1 

j(ur : on a r:?.oim de chances de votr révèle ·~lus efficace. Dane ,~ 
à pa.rt:·r de jeudi prochain, .l<es opéra - monastères.: Lea infl~ces d~ l'art tUl'C.» Pme-rr,-er la nlin<- ,dont on vient. d: cou: î"t"tits detachements -!lOllt de . .,. 
tions cada&trales. P·Olllr le v.Aavet d'l'S· La c011.ferenc.e 'SCl'a ~LlustJree de nom- per, au mo)'tn d~ la d1rague. 6 orin QW la flot,te, powr easayeT de faiire ta1 

tnnbul, H y en a.ura 36. breu~ projec.tÏoruf;. la rattach~ au fond. Le ca•pitaine de batteries in.stahLées sur l'iemplac 
Les 1li11lù111és tle l'f<:cole LES ARTS vai eau. Paul Chack, a décr;t (9). en d"' atrl'Cien~ fOllÙ de l'entrée._,,..,...>; 

----- termes ~1nprcrmonnants, cette tâche dan lors dee bombardements 0 tics SCÎCllCt~S 11••llli<1ucs 1 1 u . "- ui. ... 
Le romantis1nc lllUS Ctl ~ercuse et c!éc.evanrte des dra-gu~s : ne l>etarte troupe "' •. uque, q .e D'après la décision ·prjae pa.T la com­

mission parlementaire. J' airticle Il de la. 
loi :xur les fonctionnaires devra· être 
ai:m':i modifié : 

Lea d · p\ômés de l' éco.Je des ocie11ces 
politiques et de la F acuàé de Droit 
peuvent être désignés à toutes les fonc­
tions au Ministère de l' Intérieur, soit 
dans les viLayets, à tou' les pœtes ré­
servés aux fonctionnaires de première 
claese. Il en est de même des stagiaires, 
ma. Jeurs traitements ru!: peuvent dé~ 
PassteT 2 5 Ltqs. 

LA MUNICIPALITE 

La séance d'hier de l'Asscm lée 
<le la \111!: 

L' """emblée généra.le de le ville a 
siégé hjcr. On donne suite à la deman­
de du président de la MucicipaLté qui 
veut disposer dès mamtkla.nt du cirédit 
d., 25.000 Ltqs., acc<>rdé pour i'eJO<trCi­
ce 19 36 et devant servir à prencke ~ 
mesU1Tes v<>Uhie~ contire le cLanaer aérien. 

On décide d'affecteT l'économie de 
35.000 Ltqs. réaÜaée sur le budget de 
r exercice 19 35 au payement des allo 
cati.ons die poete .revenant aux pq-ofics -
seurs. 

La 'loi s' opp0<>a,n.t à ce que la Munti­
cipaJ1té cède gratuiitement à run t.iex un 
teYlr"aln lui appartenant, iJ n~a pae été 
µossable d., donner suite à la deman.de 
du lutteur Cohan Mehmet, qui deman­
dait celui situ>é à Ak.pazay, de FMib. 
Toutefoi•, une 11:Tatifîcation de 1.000 
Ltqs. est accordée .au requérant an ile 
ch pitre du budget de r e:i<ercice 19 36 
re .. attf à raide rpécun.ia.ire à accorder 
e.ux organiaaitions fl!Pol'ltivea. 

On décjdc qu'au couirs de I' aercice 
1936, lïmpôt foncier -a perçu en 
deux fojs, celui SUT les .propriétés bâ~ 
tlea en 4 fois. au'S mois de juMl, ~tem­
b1·e, décembre et 1Jl6ra. Pour ce qui errt 
des lies, ces deux imipôt& eeront pert;.tJs 
en deux. fois, en jwll:iet et octohfle. 

(Confércncc-audilion) • Quruitd le !a1"ceacu de Ke!ez, écrit-Il de la furieuse canonnade de<t 19. 
nJt.:uum...t., couvre oovlres, on dis- février - parvenue à se ~ 

Sur l'initiative de la Dante AJ;ghieri, ln'ue. a'll cou de chaque homme, le pe- d3n• le villal!'e de Kumkaie, l'e« 
le Prof. A. Montesperelli. fera demain, 

1 
Ut cûllet p!Wllma!tque que l'on gonfle en a•sai:ll2nts à coupo de mibra~ 

vendf'edi, '"' I00111I de La c Dante •· ~:tS de JMilh6\ll!" et quJ vous t!enl. a10<s Anglais doivent faire &'PP"'I au ~ 
à la cCa..a d'Italia>, une conférence la tf,\c émergée. Les gell' dm l>OOsoi1rs, n.avire• 'POU< protéger ~ ;-,. 
audition 9Ulr : ta.pis à.......,.rlè-:n! des sa;cs de sahle. cher- que-ment et sont contrra:mts. _e _J 

Le romantùme muaical italien. - client 'Ur l'avant les mines en ~rive. tiloer en lai!\'lllnt 9Ull' ,Je teror.arn ,_. 
Gioacchino Rouini M:ù commelll~ voulez-vuus veJ.ll~ pro- et trois pri onni<ms ; 25 h\es9éj. 

d p .. ei1.<>nt ., Tan.rot KefC'l v<YUS aveugle, r~menés à bord de11 unités de 
Accompagnement de [P'iano et Ca~ 1• et k),-squ'il vou; lâche, l'ol:tooutr1té, par dre ; à lui Be'lll, 'le collJ)s de dé•"".--•-• 

chant ditriwé par le Mo C. d' A\pino contc:i.sll', ,<'aJl>at imr V<JUS oomane un ve- ment du Lord Nelaon c~ 
poce11.i. l lu•nt • morto et deutt bleseés. G. _...do ou l" s g .. . . . PRP""":" 

Concert vocal lJnc rnétho•le qui :<léroul<' (à ~) 
l'••nneml 

1 
« _ • _ ___. Dimanche, 22 mairs, à 17 heures 30 A Dard---"-· ~ 

1 • ] r-. -- d'I I' E .' Dans ~elte li>lte à mort contre les ra- 9 ux --. 
concert voca a a c"""""" ta tat. xe- • . b . d' b · a-"'• 1929. 

tan un_ M- 1 · _ _ v ---k ( masse - rmnes, es attenes o UQera ~ eu ts : lYuve aiuee ~ ~ 90'Pra .. 

no) et M. RobeTto De Marchi (ténor).\- ~-,.,.~---------------------"'....-" Au 'i>Ùu>o, ile Mo C. D.Alpino Capoc<:lli. 

Programme 

1 
P. Masca,gni 5elren.Ma 
P. TœtJ Il Begreto 
J. Maslen.et ap. (Maaltotn) Iil ~ 

Bix!o 
Denza 

R. DE MARCHI 

G. Rœstln.i 

1820 Ramano:a 
Glu.lia 

op. Barl>lere di Siviglia. 
(CJavatinal 

MAUSE KARAKAS 
Bc!l1b1i op. Sonmambula (duetto n'11.o Il 

u 
Ma:W Oost.a Scetate 
E. Ta.gliaterl M.a.ndWJ.natu Naptr!e 
E. Tagllaf..-1 Ammore can1la 

R. DE MARCHI 
M. Picraccinl .Bepplno rubacori 

(IMPRESSIONE CAMPESTRE 
TC>SCANO) 

F. M. Alvarez Lo. Partida 
Mla.rlo eœta Beretn>f'la N<11Pul!Ullna 

M. KARAKAS 
l. Mlaa>etnet QP. Marron Du"tto alto l 

La FHodrnmnmlica 

Les cdolettan~• de ,]a cFilodrramma­
tioa> du c:Dopo La.voro> nous prépa .. 
rcTllt encore Wl après~midi plein d' agré .. 
ment. Hs repré!entel"ont. le dimctr~ he, 

On approuve e!19Wte .i.,. buc41.,bl deo 
recettes ,et des dépenses du Ccmeerva­
toire, de !'As.ile des Pauvres, des abat­
toirs et du Théâtre de la Ville. '?2 mar&, à 12 heiur·ett, J.a c. >médie t-p. 3 ~ 

t} ;:,t~:. d'Aido De Benedetti, <Lohen - ~ Le Lheàtre de ht \'lHe 

Au ëol1'rs de la réunion de .l'ueem ~ Les interprète11 aeront ceux que 
bléc de la ville, M. Hamdi Ra.un a fait nous avons pr>.. l'agréable habitud~ ~ 
~emarquer que le déficit du Théâttre de d'applaud.iT sur ,La scène de la cCasa '-..----" ~ 
la Ville n·- ·PM de 50.000 Ltq~ .• maia d'ltaliu. Mlles Pallamari, L. BOTl{hici, c=:::=> ~ 
de 70.000 Ltqs., puisqu'<>n a cédé llWt M. Copello ; MM. E. Franco, V. Palla- 1_:::.~"'-.-----'::;;;;;:::._...:~::...Jl..::::::~::._~:;;;;;:;;;;::;!::::;::;;;:!;;~~~ 
artistes I' ex1>lo1tation du Jard;n et du mari, G. Coti>eLlo, R. Borghini, A. BaT· j Uttle• 
Garden-Ba.., qui rapportait 20.000 Ltqs. barich. , . &I -1'ou, Il n'est pas fou ••• li vienl de traverser Ill P 
Contre un tel 911GrÎfice, on n'obtient P.. L'a<:tion ae ''PftllSe à Rome, e>poque Karaküy sa us accidcnl cl il en remercie le Très Haut 1. •' 
le rer>clmnent vouki. H y a lieu, dtit l'o- oontemporaine. / (Dllalln de Cemal NlllUr ~ • t 

. . 
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f RJfHZîSKA ··'GAAL 
FLA~tl1ll.ES JJ'.flJ°tlOUR 

(Katharina die Letzte) 

. , S U M E R 1wofclte actut'llemenl srrn muin-
11111• le Cine u H s ~· :\' c 0 HF alin flUI' IOllS 
l<'llll 0 U EL Q t: ES .IO • . .• ' 

• puisSf'nl h~ \·01r. 
· 1, ('F SOIR nu Nou\'eau .lournlll: A 1mrl1r • (. • , • 

1 . •ST :\IOHT. 1:AI11•111111111c a rompu c pnetf'. 
LO<.:AHN<? .t.. iks -;i• marie à Paris. 
Houolas ~mrlJ~ 1 

... ;.r visite Il' paquchol •()l EES :\IARY•. 
'i Le Ho! Il A11.11,1è' ~c Hl\l'l' la s1•ssh•11 tlu l'urk1111•nl ••Le. l.t• Hot tlt• (d .ce t 
I.e---- -
CONTE DU BEYoGLU 

Les époux 
co111batifs ---

vaC'atme 1 lla vont se tuar, ces éner­
gumènes 1 ... 

> J'avais mon patalon d'unifomi.e. 
\'ive1nent. je paiSSe dans la cham'lxc. 
pou1 en mettre 11n autre, je 8Qr.9 et je 
1nunt-c l'escalier, qll!Î éta.1t rempli de eu .. 
r1eux,, vous pien ez bien. 

> Il~ étaient toU!I à ôc:outer, en le· 
\iftlnt les yeux vers le tapage, et. u qui 
rst malheureux. tLa plupart TIR'ola:ien '• 

Par Baurice RENARD. Li"" ent ndu. 
- Monsieur. cLt le secrétarre. 11 y a On me dit 

)'agent l\!arg'dicr qui dema11de =core • _ C est ~. et Mme Bosse Qu2 
à vous parler ti.·itx.plÎQUent ! 

Le commissai'rc Saint Gnx prit l\1. et Mnl.~ Bosse. U.n ménas,?e 'na.. 
lt· temps d'achever la iphrn-se quïl l-311.é dans l'immeuble tout i·Ocemment. 
.;crivai'I. pa;r<lit-11. Des jeunes. Dee mariés d 

_ Maorgci,er ? dit-il enfin avec un dt"\.0% ana à ipeine. Quelque C"ho de JIJ• 

soume Qui Tévéla..t des. pen.9e!I'~.;~ tov~ble. QU<>Î 1 c· <>ait' la' 
tôt Jl':Ws et une po.1nte . , !'accède au septième. ~ 
tendriss"ment. f_h hie~ 1e .vais encore que.• ça harch·t. Pai5 besoin de 90n­
recevC>iT Ma-rgellcr. Dite-s ... }u1 de venir, ner ; la porte. défoncée, ne tenait plus. 

h Mes deux sauvages se 1iv1ra"~nt batat1-1non c M. 
Il se remit à écrire. le à trave:rs un petit apparteme-nt sar"-
L"agtnt Margelier entra, cept"ndrtnt. ~é 1 - 1 • 

1 képi à la ma.in, se tint avec res... 11"4 ôt enl écheveles. ~n~lanls. :ills 
::.:c.t t"devant le bureau de eon chieL ~- i s't.üV'oyaient toures les injures.i p098Î· 
}u' · po:ta eon stylo, se OToisa Jos d:orgt•

1 
L'~. ~ leur vaiS!elle, mons1eu:r le corn· 

'"°1 entre qu'-ï.l ava.tt Tond d" benoît., nüssaire, qu"est c.e qu'elle prenait ! Ils 
inrr e v ' 'l 1 . de , d' . • airda l"a,gent <l'un oel 'P em 1 a'~ent dl1 commencer a ~ tsputor a 
<. reit bl d" 
symi>athie. _ tn e, en r-1eunant. • 

,Ma.rgelier était un VJeux servNem ., On vovait de 1 ~elet:e . ce>l 
de ~ 10&. Une âme mmple et ~~ l 1ee ao mur Un chantlf'lT, a n V ;pas 

Il ,ta~ dans •"" P"'"' les dures. croire ! 
se re c -.. · ne. 1 · f•'-il ét ·t Tare que son VlSIElge. - E.h hie.?4 les amis, que 1e ..._ 
~ué d'une forte mousta.che, ne tra· C.1 ne Va ~ rappétit 1 ••. 

hc~n - t uelque préoc.cuJ>at1on dis scr- J'.nvia pris mon air ~ plus hem !l p01R q . 
vice ou le travail d'un~ coneo~nce •u::. f erfant. • . 

es a vec les prohlem~ du d-evoi.:: » Il faut croire que c etatt le eV3"' 
p-71§ • d 
prof~ssionnel. . st mon C"1.er? 

1

. ~i~n11<C, cair
1 

j(" pa
1
rv1ns sans tro~·un: r: ... 

_ Qu'c t cc QU("; ce • il es cr1me"l"'. _ e ne. reçu~ q, , 

d, a.nda paterne11le-ment M. .Satnt • SiC'ltc e't lr.s d~brt! d une etagett. l e~~ 
enl . ' d suborr- ' b D' 

G · habitué aux VJ.S)te- .e ~ l:mr m·~n être tiré a on compte. 1-

nx. ' 1 d · · f · d ne"' ns atttiSi qu i • eva1-ent etre ah· o~ . d" 
\ , ~·- ni' exCll9Cr<"Z de vou e .. 

- ~· • 1 
Tanger une foiJS ~ plu.s, mon.:stetr'" 
co1n1ni i.rc. fit ~1argelîer en • Tou· 
~nt oomme tme jeune FaJ<; d ava.nt· 

au erre. 
---- Voue n'avez pas à vous iexcu9Cr, 

'P1'>n<>n<;a O. Saint - Grix. D'abord, 
d'CJne façon générale. j'estime au 1.,. 
ra:pport1 ne eont jamais trop fré· 
quent.s entre, si Ï o.se ainsi dire., les d~­
RTée de la hiérarchie. Ensui.te, mon cher. 
VOJlà des années que je vous connal.s~ 
le haaaird a vc;ulu que je vous retN'>tlp 
ve p}\1$.Ît:U!J'9 foia sou mes ord'l~. au 
cours de ma carrière : nou somm~ 
de vieux camairades. ~t vou savez oue 
je vous apprécie. . . 

_ Monsiel.11' le commwsane .est 

b:en bon. fit Mar.geliCT au ~om~lf" d~ 
• tisfa<:bon. Voici donc a oh1et QUI 

la • fe crois de mon de,roil!", mon· 
m emen~. · - . d oTI<= 

'k comm1ssa1r.e. e -• ~ , , 
meur . que 1 ai etc 
à "'otrle connat5:3nc.e .J: 

• • 'nt~·enir. hier. w .. amene a .._, · d 
.• !. .. -. de con-g& ans ce 

nu:o:nche. que J e1.a, ' d • 
QUl" ('on peut appeler une TiXC .C me• 

nage. . de déjeuner 
> Nous +étions en train . 

Lien tra11quillement, Mme M..rgel1":i·"t 
n•oi. lor.!QUe... Mais il faut_. vous, rre 

1 d-ewaeme eta1t'C 
Que nous ogeons au • e de 
d'un immeuble de ht>it, ou, clom m . 
. , e beaucoll'P de ocata.&T~ 
JU te, 11 Y . · d déie1mer 
On était donc ~ tram e voilà oue 
bien tranquillement, lor;i<tu..:u..i et oa· 
nous entendomo un bruit de l'ùn· 
ractl"Tistique dans ]es haur:~ c'est une 
meuble. qui est sonOTe, vu Q 

construction moderne. · d · Mme 
>Je ci..:- l'oreille et.Je "'a· 

M e1· tout aniueuse . 
arg =• d bUll'c là-haut ... 
> - Il Y. a u >v;ra e rk.ond-elk. Si 
> - Crois.tu · m 

c'éwt le feu ? . ~- la pcm•. aue 
> Ce ,,. sera:it ,~- 1' de-

. 1 -. -f . d'êtTe dans la po ice 
Je uJ ais. potr. ne OO 

~uï. bientôt vint:! a.n~ -, ~its 1 .. · 
. 'tre paTîD• "" •y reconna1 d d.cs vocifére.· 

f:.coutc bien : on C'Jllte-n 

tiom... . e dît·ell". Mêm4" 
> C'est '""''· m d , bc,.a u à f"r1 ten re-

qu~ cc n est rpa t p)W' tard -
• Quolques rnomen s oil.à ou·on 

le bruit ne ce,....Ît pas -E ~-t ·• \lm• .. e t ce frappe à .-iotre por. -
F"rancin une \•oisine. 1\1 1·- vous 

• • a1'$:'e '"• • 
> Dites. mon"e;"'h ~ C'...i de5 

deVTiez monter là· a ri et femmo. 
R'-t-na qui !lt' bauent, 1:r.:i.~t 111.al finir. 
Ils caaoent tout. Ca 1>" . qu'. se 
E . d. dan.> une mo·50n 
• t 'P\11•. rles. d I pa."'Cils. ce 

respecte, des scan a es 

n '..m "'" 91Jll'POrtable 1 d 't Mme 
N• pas f me 1 • _ y va Ge • t pa la 

M 1. '" va pas. ncs . arge 1eT. J"' V • • coup.,. J\ll!I .. 
. d' un maU\ aUl 

'P n-e attraper . " de set"'\. 're C'l 
t~n1 nt CTUe tu lf1 t>-4 pa: 
que rien ne t'oblige _à tl:~~~ n'est 

> - \1' eX.pOSOT'• JC _' • 

la 
. . !\fais, que 1e ne 901~ 

~a"" question. , . ,. t ce QUI 
· t prec1semcn Pn de erv,ce. c es \ t . d" ttr'\'entr. 1 utre-m.eon • 

rn e pc-rmeittnnt 1n · 
. . sans êt:re requis •• · 
Je r,e le 'Pt>U!'f~ 8iS9CZ d'hommes d.uu ! 

> - Il Y a bien M rgdier sans que 
la tnaÎSOll, <lat ~me l a · ~e la vie 1 
tnon m Ti 8 ~n mêk. 111 qui 

A i• l'ÎloQ.- 1 F o:ncln. mais vo-
> - Oui. ~ Mme ~ madame MM-

~·-és. 
• Oh ! Le< 

\il'! 11 n'éta.!' 
inveoti,·es continuaie-n•' 
plu question de fai: ~ 

du déitât 
) 1 e me féHcitai dol1C d' ôtrre intey .. 

Yr.nu. mons:t tl'T le commissaire. et ïa-
1<..~ute que je ne me suis pas ire 'r~ ,~ 

n1"~tre ru .!>Uré que le comba.t nie 'POtl .. 

vbit recon~mencer. Je dkidai Mme 
Bosse. en effet. à rentrCT chez t.rne vc 
•Îne, poll!I' y riépairer Je d.é9c>More d~ ea 
toilette, ba<!&iner ses contusions M se 
rt•mettre de sa colère. 

• \'oiJà ce ~ont je vo-ulais vou-9 TIM'l­

<.!re compte. 1 'n ·ft.. '' rr.e'T'll. 
- Ron 1 fit M. Saint-Crix avec io· 

, · ·r.;, Voue mt' rrédi1i1:eirez QU 

n"'r.me lm 'l'apport, mon braive Mair-
1;:c ,JC'J", 

Attendez. monsieUïr le co-m'ITlÎll-
·re. Ce n'est pas tout. Je crois qu';J 

y aUTa lieu de fail"C une enquête .. 
Jïdent~t;. de ces pr.;tendu.s cOfliointa. 
(~r le\ITS visages ne m~ sont pa in· 

C~nTlUS. • l j'h 
> ~otez eue- )ai auS91 ma vu om-

1. femme : la fureur, ka bleus, 
me que d 1 d "f' 
le sang. l"omelette, tout c a es c t-

~rralt. . • 
> l\-1ais je donnerais ma main' a COO· 

·e les ai déjà œencontres dans , e1 que J • 1 J .. 1 1' • de mes fcmch~ . e Vl~ -
,exe~ . le .. 
l •ns doute. monsieur commt~ .. 

C tte nuit plutôt que die dotrrruir, rc. e • .. 
·· · ' en ;r.evue dans ma tete. toua J at pa.ste • . 
lc-5 citoy.ens et citoyennes QUI.. ont eu 
I. e:gret d'e.~ oir affa!irc à moi. Je ne 
.;,cr Ta:ppelle rien. .<Àopond<l.nt, je .l"" 

· ,.. deux mechar>t ·la 1... J en cr>nnau. ....__... 
suis eûr. 

_ Peut-être. Margclier. dans votre 

vie privée •.. 
_ No.n. nion.sieur le commi98alre, 

J'y ~i ,,..,,,,.;, 
_ Eh b'en 1 man c.hn noua fcrono 

donc une cnouête .wir M. et Mme ... 
Coninllent d'tes~VO\l!t ? •. . c Bo8SC ... 
Parfait. Je notie c Bosse :. .•• Mais, -.. 
ptisti, MargeJ.ier. ...: BoMC :. cdla me 
dit qu~lQU<" chose. à n1oi 1 Mats O\llÎ. 1 
:\-f~i'> voœ ne con.niahtsez Que ça, mon 

chea 1 

_ Jt- n.e vms pas du tout, monsileuir 

le commi.ssaire- ..• 

- Allons donc. J..uci,,n Boue et 
Brrthe Chaluzot, voyons, Ra~lez­
" ous ; ces deux amoureux qui se '90Jlt 
j (JI • à r eau. il y a deux ano, ·paree QUe 
!œ famill · o;ppoaiient à leUT ma• 
n~e ! , ous les avçms re-pêchés juste 
à temps, bien juste 1 Et ils tte .ont 11lft· 

l <'• un m · p\ua taa'CI 1 
L'ai:ent Margelier eut Ull haut-le­

cœ:ps, i.l peraorm~fia suhitcmecit la 
cor.cternation. et. p)asrlanit .œnlS le sa. 
, oi.r i.an 2cteur de renom, ne put Que 
rr;u:t mu Ter d',unc voix flt.1Jrpétiaite 

- Ça, alors 1 monrictrr ac comm~sw 
<aire ! Oh 1 Ça alors ! 

TARIF D'ABONNEMENT 

Tur1111ie: 

6 au 
1 moi 
3 mots 

Llqs. 
13.50 
7.-
-!.-

Elran{Jt'I': 

6 moi~ 
3 mois 

Llqs. 

22.-
12,-
6.50 t• . y-"' .. vous, " ,,e mll1'!, vo ~ ! · ;J eait •y 

11 .. J;..,, il a !'habitude. 1"" Jésus. quel !!::=============::: 
Pl tondre, il en rmpooe .. ' 

• 

• 

Vie Economique et Financière i MOUVEMENT MARITIME 
1 nf - ~-J- • v· ! 

·Les expositions et es 01res n• pour ~âriner ,1.es déoiaions qui 
• • J f . Une co er.ence ae U'CIXn& a 1en-, LLOTD T"If.STIHO 

Galata, !\Jerkez Rlblim ban, Tél. 4.4.870-7-8-9 
D E P A R T S La commi:tSÎ.on chargée de -réglemen. ont été 'PTÎ9CS en prinici~. au CQCJ"l$tfès 

ter les conditiona dans leoquelks .., fe- de Munich, en ce qui conoemc le tarif 
ront dans las pays i... eicpotltion. deoo roduit et auxqu<O!Le. ont eowocrit les corn 
produ~œ nationaux a décidé q~ celle pa~ies d~ chemins de fer allemande. 
d'l>tanbul aura lieu du 25 juin au 15 tchécœlovaque, yougoslave, bulgare et 

CALD~;A partira Mercredi IX ~lttrit à 
l"uJina, Galafz, Bralla. 

17 h. pour Hourgaz, \'arntt, Cuust.&ntz.a, 

~"ENlClA partira 111ercrodi 19 .Mo.ra à 17 h. pnl.t' Cavalla, 
Patras, Santi-Quarantn, Brindisi, Aucu1ut, \"tinleu et Trieste. 

~&Ionique, Vole, le Pir6~. 

juillet el que la Foire Intemationa.Lc 
d'Izmir oc tiendre du Ier au 22 sep· 
t<-rnhre. 

Une Bourse de céréales 
il I\avseri 

turque. 
}\Qpan'avant,pour une ima.n:han.diae eitpor 

tée d htanbul ?M' voie d.e Constantza 
et d"unc q.1aa•·t~ équ:ivalante à oed:le 
d'un wagon, on payait 300 livres. 

Par chemin de fer, lie ch.if&e dépas 
..,;t 600 livres. 

L(' ;noUVf""aU tz.rif permettra à r ex .. 
péd teur de faire unie- économie de 
24ll Ltqs. par wagon. 

Le ministère de l'F..oonomie avant 
a~toriaé i'ouvertrurc, à Kay cri, d'une 
Bmmoe de céréales et de bétail, la 
(~han1bre d-e Comme-rce de ,J'endro~t a 
commencé à en ~Ter le ,r~lem~nt. Adjudications, ventes et 
L'importance de l'industrie achats des départements 

des conserves officiels 
l~f'S exporl.a llo ns. - -Che rlé. 

,·is 11'u11 spécialblC' 

Le second pro~amme qui~uennad 
1ndustTiel donna.nt une grande impor· 
tance à llndu.trie des corn-servee, il eet 
utile d'Ond.i<ruer Q'Uelle est à cet ~ard 
;a aituahon actuelle.. 

Ceotte induotrie n'eat IPa& nouV1elle 
pour la Turquie. li y avait des la.bori­
ques, à Istanbul ~t à lzmiT, bien avant 
la mise en vtgueur des ta.-ifs douaniers 
protecteu.T et La loi 9U1' l'encol.mlStc· 
m~t à l'induetrie. 

1\prèl: ces metures, ces fe.hriqlleft ont 
été ;.. même de faire des e:x.portation.s 
à de•tination d" 1a Grèce, de 1a Fran· 
ce et d~ l'Amé.nique. 

Les conservee qui .sont l.e plua deman .. 
<lit'::e!> dan• ces pays .90nt cellei. de ~égumes 
µréparés à l'huile, telles l<:a aube!?l{it'l"8, 
les c dol ma • (riz env.Joppé d<11ns des 
feuilles de vigne). 

C.:t"S conserves sonit Catldle>mméea PAT 
crux avant vécu en T uorqu.te. 

1\C'tuelillement, les ex.portations n'at­
t~ignt>nt 1pa.s t.m chiffre importe.nt, maris 
elles aont destinées à se dévdopper. 81 
toute.fois, on peut ôlinûner un incon .. 
vénif"nt a«sez ~ave. 

En effet, les prix de nos con:serves 
son.t p]us élevé9 comJ>8.nt tivemttit à 
reu>... des pays olt nous 1 ci expo.rtons. 

Il ("ut donc s'appliquer à "Téic::luire les 
prix de revient et, pour cela. diiminuefl' 
les :1n'l)Ôts. 

c·e~t Jà une étude à Jaque-IJ.e lies 
tpécia!i!ltes devraient are livrer. 

D'autre part, aJors qu'i y a Qu.e'lques 
armées on ne pouvait trouver, dian:s u~ 
ne épicerie du pays une ~ule boîte 
de conserve ~.e poÏ.SSOna, on en vend 
coup auio-uKl'hui. 

Le• prodlllÎt> des fabriques de Celi­
bolu et d'Er.Kli sont mê""' très re. 
<herchés. 

MIU• jà aual iil y a le même incon­
' énient QUe pour liee COneel'Vll de lé­
gumes : Les ip.rix sont *"°"P chers. 

D' aUc:un. J>lléf:cndart que cette 
cherté provient de ce que la con!IOl1\ma­
t1on int~ n'ewt pu u.ez dévelos>-
pée. 
(~ommcnt y ren "'e~ ) 
Voôci. à oe -. l"-9 d·un 91>6-

cialiote françoai. : 
-JI r...t. ..... b ..... _ le public 

de \'A,..talie à -- .. ......,n,., 
COJ111De1llQMM: ps ... Ïll:I Me et lee U• 

•ernea. 
("eux qu·on • l ·· .U.i à COl'I • 

sommer dm SI wwwcme .am e:e dernan.­
d e.ron t une foie ,-.. da. ..x. 

Il est très naturoel - aai iee labri • 
cant• voient afA.- le. oommancks. & 
a' empresseront d'~ -.,.. 1>1'0· 
duction et -le 'Prix de Tevient Lair en en 
rai.on d~ l'importianoe de récoule • 
m~nt. 

Tant que le co""""1I1mtion _.. limi­
tée, lea metou- Que r on prenclnit pou< 
faire ha;...,. le pTIX de '!eVÏent eeraient 
~nopérantca. 

1 ~es répercu~ions du con­
flit franco-allemand sur 

les Bourses d'Istanbul 
et de Paris 

l.cs \·arlallons de l'l'ullié 

Suivant cahier cl.es chai.tKcs .que l'on 
peut :tte proc11r~r moyel1dl!U1t 30 pias­
tres. la direction d~ l'Hôt.J des Mon­
naie:, met en Gdjudioation, le 1er a­
vril 19 36, I• fourniture de 200 ton· 
nes de cwivre cathoïde. 

••• 
La ahection de !'Ecole dœ Pont 

~t chause.ée!t.. Mriva.nt cahier d~s chazp 
$('CS que J' Oil :peul con91..ÙUT, chaq~ 
jour, m~ en 21djud.cation, Jte. 2 7 die 
ce macis, la founniture de 16 e8J)èces 
de denrées .a';meTllt.Ùr1e9. 

••• 
La düecuon de !'Observatoire d'ls­

tanbuI. wivanl C"ahicrr dee .cha.Tgea Q~ 
r on peut ee procurer moyennant 25 
ptr ., met en ~diudiicabon, ik 2 du moia 
pnoc.hairn, la construction d'une bâti"tR 
pour Ltqs. 5.078. 

Théâtre Municipal 
de Tepe ba~i 

lil~nbul Btltdiqnl 

~ehir111JaÎrosu 

111111111111111 

11111 

<~e soir: 

à 20 heures 

f AUST 
T111duit par 

Senil.I\ Btt1lrl lilik.nll 

1 Banca commerciale ltallana 1 

Capllill eatlènl111t tmé et ristnes ' 
Lit. 84..\.24.\.393.95 

Direction. Centrale MILAN 
Flll.ales da.ne toute l'ITALIE, ISTANBUL 

IZMIR, LONDRES 
NEW-YORK 

Crdatlom 4 l'Btranger : 
Banca Commerciale Ilallana !'rance) 

Parla, Maraelllc, Nice, Menton, Can· 
ne1, Jlonaco, Talma, Beaulteu, Monte­
Carlo, Juan-lea-Ptm, Casablanca. 
rMarocJ. 

Banca commerciale Ttallana e Bulgara 
Sof1a, BurgtU, Plood11, Varna. 

Banca Commerclal• Italfana. e areca 
Atlatn.1, Cavalla. U Plrle, Salonique, 

Banca Commerciale Itallana c Rumana, 
BMcare.t, Arad, Braila, BrOIOV, ccnu­
UlRtza, Cluj, Galata. Tem,,.,.ra, Si­
biu. 

Banca Commerclala Italtana per l'Eglt­
to, Ale;randrie, Le Caire, Demanour, 
Mansourah, etc. 

Banca Commerciale I!allana T,.,,.t C11 
New-York. 

Banca Commerciale Ita!tana Truat C11 
Bcnton. 

Banca Commerciale Italtana Truat C11 
Phlladelphta. 

AtflltattoN à !'Etranger 
Banca della svlzzera Italtana: Lugano 

Bellinzona, Chl1JJ•o, Locarno, Men­
drl•to. 

Banq.,,, Françaue et Italienne pour 
I' A mérlque du Sud. 

ten France) Parti. 
<en Argentine) B11enos-A11ru, Ro­
•arto de Santa-n. 

1 

Les nouvelles au aui<# du conflit 
1 

fraru:o .31J.,ma<n<I à propos de la •emili· 1 

tari lion de Ja zone rhénane ont eu 1 

l<u:ra réperctll98ions Jà la Botl'l'Ml des chan 1 

ges et valeurs. : 

1 au BrénlJ Sao-Paolo, Rio-de-Ja­
neiro, Santcn, Bahta Cutlr,ba, 
Porto Alegre, Rio Grande, Reclf• 
( PernambucoJ. 

Un 011ent de chaaw;e a d.éclairé : 
- Lee nouvelles ayant circU!lé et. no­

tamment, celles SUT de sanctionAJ écono ... 
miques éven-lleo einvere J'Allema.<lne 
ont, non acudement infiuencé la coU'l"8 
des chatljfeS et d.,. valeurs cLe notre 
Bou:rse, mais au..i. tout neturellemen.t. 
ceul< d., le. Bourae de P&ris. 

L' cl Tnif.é> SUTtout a peidu QU<ilauee 
po.ifJts. 

Ma1nlenant que la 9Îtuaôon ne eem .. 
hie plut. êtTe .....,.; critique qu'au début. 
on note une oertrine ~ . 

De 238 fu.ancs, \'«Unifié> a !>",..; à 
248 fra'llC&. 

On revient donc rpeu à i>eu à la nor-

1 male. ~ 
lnulite d'ajouter que les n~ian!bl 

~xpo>t .. teurs hlwvaillant avec \' Allema­
llJR" ae 1-.rent de 'Plus en ph,s à leur 
tOUT. 

rau Chtltl Santiago, Valparauo, 
(en Colombie) Bogota, Baran-
qutlla. 
ren Urugua11I Montsvldeo. 

' Banca Ungaro-ltallana, Budape1t, Hat-

! 
van, Mbkole, Mako, Kormed, Oroa­
haza, Szeged, etc. 

1 Banco Itallano (en Equateur) Ga11aquU, 
1 Manta. 
Banco Itallano tau Pirou) Lima, Are­

quipa, Callao, C1Uca, Trujillo, Toa­
na, Moutendo, Clliclavo, Ica, Piura, 
Puno, Chlncha Alta. 

Bank Handlo!DI/, W. War3zavle S. A. 
Varaovie, Lodz, Lublin, LwotD, Pozan, 

Wtlno. etc. 1 

Hrvataka Banka D. D. Zagreb, Souuak.' 
Socletà Itallona dt C'redtta ; MUan,, 

Vienne. 
Siège d'Iatanbtù, 
lazzo Ka:ral<oy, 
44841-11.-3-4-5. 

1 

Rnle Voyvo.&, Pa·' 
~.Ph.· 

Agmœ d'Istnnbul, /Jlalemclyan Han. 

L' 1· . d' 'f Dll'ectlon: Tél. 22SOO.-Opéra.t.kmet!'én.: 1 app 1cat1on un tan 22e15.-PorteteuWeDocu.ment22803., 

réduit JX>Ur les transports Pœ1t1on: 22911 · - ~ et P<>rt. : 1 
22912. 1 

en chemin de fer ~ œ Péra, IatWM Oodcl M7, AU 
Namlll: Han, '1'61. P. lCHe. ' 

Le paquebot potite CELIO pnrtiru J"u,tJ IH Mars 
le Pirée, Brtndlal, Venise el Trleate. Le l.tateau 
Galata. 

à :llJ h. pr6<:iaos pour 
purUrt:t. t.lea quai• de 

CAMPJDOOLIO partira 1nercredl :.i8 Mars à Ji h. JlOur Bourgas, Varua. C:un!ttnn,zii, 
Mulina, Galat.z , Braila, Tr6hizontlu ::in1n1oum, 

ISEO pa.rtira juedi 26 Mars il !7 h. pour Hourgaz1 \'arna, Constantza, OdBBsa, 
TraL;.:.on. l"amsun . 

J,u paqueboli ~10 te QUIRINALE (l rtir11 Jeudi 2G Mat.r11 à 2.J h. pr6e:irsea, pour 
Plr•e. Brtndl•I. Venl•e tlt Trle•te. t.e balvau partira de~ quai• Je Oalata. 

HOJ.SEr-;"A partira san1r.ifi .~ Alors A Ji b. pour :o;aloniquo, Md&ellu, ~mJrne, le Pir6e, 
l'alras, Hrindlsi, \"eoiee e' Trieste. 

MKHANO partira lundf 2 A' ri! .A l'l h. pour l'ir6e, Pa,raa, Xaplea
1 

Maraeille, et 
Gênes. 

Service {'Omhln6 a\'ery les luxueux Jl&lp1eliot1 dus Sooiété1 lTALlA et CüSlJLICH 
~nur ,·arlntiuufll ou retnrdll puur feHquol• la l'01npngnie ne peut. 1uu1 Atre tenue rupon· 

"ah le. 
La Con1pngnie déli\re dCll h11lot1 11nf'Pts pour tou" lea porta du N,1ril, !'iuol et Ceutrflt 

d'Amérique, pour l'Australie, ht Nou\·t'lle Z~landa et l'J<:xtrêrue-Orieut. 
La Conipe.gnie déli\'re clel!! billots 1nixto1 pour le parcours n1:lritl1n~ torrestrn Jatttubul· 

PariH et latanbuJ.Londret. l~lle délh·r9 RHllBI le" billets rle l'Aoro-1':epreaao ltallanl\ pour 
I.e f'ir!Se, Athènes. Hrindlsi, 

Pour toue renaeignen1onte 21'n1lres11er à l'Ageuce O~uéral~ iJu l4h.1;d Triestino, Merke:1 
Hlhtlni Han, Galata, i-~1, 447i~ et A 1 ,n Uureau 1lt!1 P6ra, Oidl\ta-Sertt}, ftSI. 4-t87ù 

FRATELLI · sPERCO 
Quais ile «i:nlalu Clt111i Hihli111 llan !l:i-97 Tèlé11h. "~ 792 

na tes 
(lauf imprhu) 

Départ" 110111· \ 'npt'urs 1 Compa1111i~·s 

Anvers, Rotterdam, .\m•l•r· 
dam, Hambourg, ports du Hhin 

u fft1'l)ll'I ,, 

(C lltrcu/cs 1> 

Compagnie Hoyale vers itf 19 }(ars 
N't:erbt.111.htise de 

:-/avfgaliou a \'ap. vers le 30 Mars 

l~ourga1, Varna, Uonstsntza cc /lercule1 t .. .. vers le 1!5 Mars 

" ,, 

l'iré1ti, Mars., Val~nc~ 
• Otlagon .llnrq., 

l .iverpool u f.!/!m• Jfon; • 
Il'/~ ·1na ,lfan& ,, 

.. 
Nippou Yuaen 

Kaiaha 

vers le 23 Mars 

vers le 20 Avril 
vers le 19 ~ai 

C. 1. T (l'o111p11g111a ltalinna 'l'urismo) Urgamsntion Mon1liale de Voyages. 

Voyages à forfait.-·· Billets ferroviaires, maritimes et aériens.- ;i(} 01, de 

rtdtu:tiun 1ur le• (,'Ji 1 '"'" de jtr ltalieu1 
S'a1lross"r à : FltA'l'ELLl Rl'Elt('O: (,luais de Oalata, Cinilt Hihtim !Jan ~0-!I? 

1''1. 2H7!l 
• 

Laster, Silbermann cl Co. 
IS'f ,ANBUL 

GALATA, llO\HUilll)llll Han, :'loio. 49-60 
Télè11hmte : '•'t646-·i46!t 7 

Départs Prochains d'Istanbul : 
Deutsche Levantc-Lil1ïZ"--éon1pagnia Genovese di 

Hamhurg Navigazionca Vapore S.A. 
Genova 

Service réoullet• Ntlrc ll1t111h11r11, Uétmrts 11rm•bulns 11our 
\'J\.LENCI<~, HARCKLONE, l\IAR· 

Sl<:ll.LE, GENES, NAPLES Brême, Anvel's, lsl1111b11I, :\l1•r 

Noire el rtllour 

\'apeurs uuemlt1s à lst11nb11I 

tic llA:\IBlJRG, BRKJ\IE, AN\ •:ns 

8/8 AQlTILA 

S/S D1'L08 

8/S MlLOS 

S/S ANGOHA 

S/8 OAL!LEA 

vt•r• le 21 Mare 

vers lt.• 21 • 

\'Ors le 25 • 

Vt'rS !t• :JO 11 

VN8 Io 4 Avril 

Dé1mrts prol' bal ns 11'1sla11 lml 

pour BOllR(JAS, \'AHNA t'l 

CONSTANTZA 

S/S MlLOS chnrg. du 21>.2tl • 
Départs 11rocb11l11s •l'lstunhul 

tmur HA:\IDOllllG, UHK\fE, 

AN\'KHS cl ROTTEllUA:\I: 

S/8 AKKA 

SS AQU!LA 

8/8 ALDI.NIA 

S.S MILOS 

S,S ANGORA 

charg. du 19-:!0 " 

eharg. tin 25-28 

charg. ilu i- 8 \vtil 

charg. du 1:1-15 Avdl 

chnrg. du 17-1 · » 

el CATANE: 

S 8 CAPO NOLI le li .Mar 
8/S ÜAPO PINO l• :.!6 Mars 
S/S OAl'ü l·'AHO lu !I Avril 

Ué1iarls )lrocbains pour BOl'R­
(;As, \'AHNA, CONSTANTZA, 

GALA TZ et HRAll.A 
S1S OAl'O l•'.\HO le 28 Murs 

1
1>/S UAl'O AHMA le 6 Ani! 
81S OA l'O PINO Io :.W A nil 

1 Biiiets de JJllflBJlge f>n cl•ue unH1ue à prix 
I Tt'dUlll dane r.aLiue1 extérieures k l et 2 lit 
1 uournture, •1n et eftu miuhle y compria. 
1 

• Atid Navigation Co1npany 
, Caiffa 
i 

1

, üé)larls 11rocbal11s 1iour 
CONSTA, "fZA, UALATZ, 

HRAll.A, Bl!:l.GHADE, BUDA­
PEST, Dili\. TISLA \'A et \'IENNK 

8/S AT10 le 20 Mau 
S S ALIS \ le 31 Mare 

• Dé11m·ls )lroch11lns 11our UEY­
llOll'l'll, CAIFl<'A, JAl<'i< A, POl\T 
! S."ll> t•l ALl<,XANUHU;: 
S, ATIIJ le Ier Avril 
8,8 ALl::>A Io 15 AvJ1I 

.Service •picinl 6inienmel de J.ller1ira 
po11r lltyrouth, ('ai/),., Jafjà, Port- 'ald 
et ~llexandrit. 

8crv1ce spécial d'Istanbul via l'ort-Said pour le .Jupon, la Chine &t los Indes 
par dAs hatouux PXprnss /\ des taux de frûts avantageux 

Conn1i1aem1ont1 direota et billet• de p111age pour to1u /68 porta du 
mu11de en eot111e.xwn at•ec le.1 paq11fbots de la llambur9·Amerika 
Lfoie, Norddeutscher Lloyd et de la Ha111burf1-::lüdamerikmii.sche 

/Jamp/•chif faiirts- l..iesellsc/1a/t 

Voyages aériens par le" GRAF ZEPPELIN" 

Lf.S M~Sf.ES 
~--Jiu••• del Antlqultû, ÇlnUI Kliifk 

Mu.He tù l'Ancl<ln Orient 

ouverta toua lea jours, •uf le mardi, de 
10 Il 17 h. Leo vendred;o de 13 à 17 h. 

Pris d'entrée: 10 Ptn. pour chaque 
eection 

---
trée: 50 piaatTes pour chaque oection. 

Muate des art. turc. et mu1ulman1 
à Sul•11manl11• : 

ouvert tou• les joura, u.ul lea lundi&. 
Le. vendredis à partir de 13 h. 

Prix d'entrée: Ptnè 10 
Muile de Yedltt&le: 

La C<>m,pagnic des Chemine cLe fec- 1 SuCC11rll1le d'Izmir 1 
Orientaux " aoc..,té de n!duitt de .30 Location de coffre•-fortl 4 Ph'a, Gala- Mule du palall de TopkaJJU 
à 40 <POUT oent )e tarif po,.. .., - ta, lltanbul. 1 et r. Trélor : 

ouvert loua leo joun de 10 à 1 7 b. 
Prix d'entrée Ptn. 1 O. 

port dN tabaoo, oeaEa, ........... l'BÎ• ' Sl:RVICB TRAVBLBR'S CHBQUllS OllTetll tou. lei joun de 13 Il 1 7 heurea, 
1m1 weca, huite -. et &étri- frllÏ& IL.., __ ,..._.========--..:1

1
oauf lce mercredia et oamedi1. Prix d'en· 

JIUIÛ de !'A""'8 <Ste.-Irtns) 
ouvert tou. lea jour., •u.f lee mardia 

âelQA.l~la. 



• LA PRESSE TURQUE llE CE lvIATIN 11. Elefteros Uéni~élos et la Turquie B OUR S] 
Istanbul 18 Mars 19.o/J 

B111lnpasl 

Hut'ur0,t 
Belgrade 
Yokohama 

-·~ (Cours o llic i c ll>) 
CHEQ UES 

Ouverture 
620.f>O 
0.80.13. 

12.00.-
10 04.10 
4.71. -

83.78.44 
2.43.9~ 

64.4t OO 
1.lï.-

19.2:..!.37 
4.23.<JO 
6.81.76 
l.\!8()4 

4~2 .. ~ 
4.08.25 

J()lj 7fj.87 
ilii.04.41 
~.7ü~ 

3.120. 

~2.-

16. 
29.-
22. 
i2.6' 
11..-
47-
3"l.-
-.-
31.­
\ltll.-
-.-

Clôtorllll 
621.-·­
o.80.07.-

12.00.-
10.0.~.llü 
-1.Î 1.8i1 

8378 Il 
2.43.ll'l 

!H 441Jtl 
J.tr­

w.:!2.'-
4.23 !IJ 
581.91> 
I.~; 91 
4_223} 
4.tl3 •b 

i(Ol.7f>.87 

1Jlj.()l 4l 
2.7•i 1(1 
;J.125· 

uri 

~·· 11. 
ifJ, ... 

2' 
2&.-
13. 
52 
34--

.~ 

OO u;" au uoulJJLtllll 
UO o/v à t:orn1e 

côti d' eHe, ga•rdant sa ma.in dToite en- conrultation, tous des matJns. Le Teste de vos parenUI, fille 1nalheureuee, q ui ~t a.d' 

1 
tre ks siot.nnes. j d11 temps., je dirige.ra.r ]es cliffélrents se;r- ' - Ce n'est •pas néce.s.sa.i.Te. Je trouve pos, a u bonheurr. · '-" 

S E 11 S . b 1 f• il>'" 

X 
- acha. fit-elle doucemen't. en,vices. même oue. c est un. oulet très 1ourd à Il com prit q u'elle n'éta.i't qu.e 

On ce en ce .pc~nt de.3 doigts, vous vous trom;pel. -- V()US eerez très ocoupé. traiT".er QU une pareille exi~tence et 6.Î se en ce moment. ~il 
1 ce n eat ~as à cause de votre aveu QUe - Non.' ,pas troip .. Evi~.en:~ent toute Je vous parle de cela. c'est 1pa<Tce Que ~Ile ne venadt ~ à 1~, ~ère~ 

ff 
pleure ma matinee sera ?TUPe. J tra1 a mon bu vous ne ie:avez pas, Sacha . . . vous neJ gue.11lleu,~e. comme 11 l avait ·l , 

Ch au eur Il tre:ssaiH1t al la r~garda, ~erdu . r~u à p ·~e une. hewe l'a?Tès-~idi. pouvez pas v~s doutoe-r .. ~ . . conn:u~, m~is fra~e ~t bris.ée 90tl~ft 
- l\·la pe:Jte Michelle, begaya~t-Jl, S01t au maximum cinq hert.11I'IOS par fOUT - De quoJi donc. ? fi_!-11 fitN"Pns du faitahte QW la hm Jrvnut con1fl"

11 

l'âme ik'.>udain paJ,p,tanbe d'espoir. J~ pourrai exeicer un ):)OU, au dehors ... fléchtssemcnt subit de sa voix. te , I' 
- Tout à l'heure je vous dârrai tOUJt, une chenitèle riche, ma19 forcément Tes- - Qu'est--c.e qu'il a, ma petite Mi-

0

Une in quiétude s'éveilla. en l~e' 
mon 

"' ,.JI 
Par MAX DU VEUZIT fit elle gravement. Parlez-moi d'abord tre-1nte suffirait à gronlr mes Te.venus; chelle qu.e je ne sais rpas ? m-em e tem,-ps qu' une immense P1 

tof"'_.1 

de vot"re voyage.. Etes-vou6 content ) je w.is capable de devenir, comme les B1e bai9Sa la têbe comme si elle é- En un geste très d oux iJ renv; ' 

XXX 

- Rien de n.euf ) Pas de counier } 
Demère 1ui, la femme répondit : 
- Monsieu.-•.. .Il y a une dame, Mlle 

Michelle. 
D'uin bruSQue mouv'ement, il se re­

tourna et aperçut la jeune fille. 
- Vous 1 fit-11 tout troublé. Vous 

êtes venue 1 
LI 9 élançait vers elle, la. regardait, 

trM?efigt .. rré. ne eachant pas· fllÏ. elle lui 
apportait du bonheur ou d<>S larmes. 
n1ais ai heureux de la se'lltir là ou'il 
ne .savait plUtS comment lui exprimer 
sa joie. 

- .Je a»& venue, caT noua n' atvion!. 
pas pris rend Z·VOU'S je VCM..14 ava 
promia qu'à votre retour, nous parle­
rions. 

li pcrçut corn~ 
"'·oix. tendre et son 

une fêlua-e dans la 
Tega.rd aigu I' exa· 

1;.ès contenit 1 • utrea. très e~eant... ta;t responsable d"un rnéfaiot. de son b11as et l'attira contre 
Donnez-moi d.es détal.l.s } ln-sista- Elle eu·t un eourire. Et, avec accablement, e lle avoua : ~ pojtrine : . ,; 

t-eLlie. \'ous avez vu le prince Bel'Oslav- - Po-lut n'est be50in de tan1t d'aT- - .J'ai parlé à mO"n 1Père. il ne veut - MicheHe ch érie, racontez.>It1°J 
• 

n a. 
Ma petite M.chelle qu est-ce qu" okv ) !>:<'nt ]>OUT êtTe heureux. rema qua-t.oe:llc pas. On vow a feit de la peÔne } ~ 

vous avez eu ) Pourqu cette pâlcm - Oui. e il a bien fait les cho~ à dO\!cement. li ne compr~t qu'une choge : c' e111t - Mon p ère ne veuit -pa&. c;,. ri' 
e cette FièvTe Que je seJllS en vous ? t11011 é~arrd. Il a fait Temttlrre entière- - Je n'r-n dé-!'.'Ïlrerai' tant que pour qu'elle ... elle • ..Michelle, ne l'avait Jllêll9 n ez-vous. Il ne consentira j.asn6 .()&l'\1,,1 

- J'iai -eu du chagrin .• vous ne p.ou nit-nt à neuf un pavillon s.itué dan§ un le bien-être des mien"- re-pous~é 1 P éta-t...élle, comme si cette 11 ~ 
vc:z 'Pail vous douter 1 Tout a c.ontr1 coin du parc de sa maison de samité. - Puisqu~ vous rarpportez de là-bas Et. dan5 un élan don·t il ne fut pas contenai,t toutes :lœ c.aitast r.o:phef 
Lu~ à m'accabler depu:is ttroi jouTS. 1 V n'est pas très gr nd. m.aiie il v a la certitude que vous pouvez aaeurer la maitTe, il la saisit, la pre~e. contTe lui. 1;iea. . 7 •; 

E.t ave('. un pauvrre souirire deux bolles pièces d une cuisine. en char~e d'un foyer... exsi1té. tremblant d'émoi. Vous lui avez ,parlé de ~, J 
- Si vous étiez Tevenu hlm, je n au- bas. avec deux gran.d""'9 .chambres et - Oh l certitude totaiL-,. Pensez - Michetl·e 1 Miche-Lle chérie 1 C'est Je ne v ous ai ,pais nctnfl'~, 

on.is pas pu vanir voœ voir ; j'ava .\u:.c sa.Uc de ba.oin au premier. C'C9t un donc. l'hôptt,,d me fOU1Tn·,. t 1t et mon \'ai ? Bien vrai ? \fous ne me repous .. voulu savoir s'.il accepterait moft.Oe ~ 
tanl p~euJ'lé que f étais méconn.a.l $'.l• 1 .rlé-lîcieux co!tage enfoui d~ la ver.-du-, ~r.aitement fixe de cent JiV"res pa!r mois SL"ttZ pa.t, vous ? ge avec Wl homme bien élevé. fi1"'1'' 
b1e ! re et qu.i.. donnant di<rcctemen.t sur un et l preSQue net de tout fnus ... Et. ava.n Une larme Toula su-r lia ioue pâlie d e ne famil1e, maie d e eituatiOfl 

Et J>OUfCQl>OÎ toutes ceo laTmes. I bou VaTd. e t complèt~men.t indk>en· I f.lj!e précieux. r on m'assu'e un contTat Li 1eune fil1\e. te. 

f~~-;,rt~r:te::t. ~:nm:tM7r: vp~, ~~. tn r;::itÎ~· ~~~. f::i~e:=m:e:i 1 de __:x,:n~I m'y conn&S guère dans tep:.'.~" rt:~:l;é~~n:,, e~:=:::. t~ 1 (à~~ 
iz·m.a1s parlC'T .. J'aura.u. dû m'éloigner r.,'y a pa,s des conval· cents qui s'y pro- toutes les dérDE""niseg d'u'île ma."30n Ave- v resta blotlie dan. une détente de _,,,,,,-
sl'.l.ns y fairE" allusi()n._ . Pourquoi ai-je nitnent la vue n'a Tien d"attri~tant. J nut: Marceau, j'entends ma mère énon .. tout &on êtire. 

Sahibi: G. PRJMI .. , 
Umumi netriyat müd~ 

Dr. Abdül Vehab 

eu cette faiblesse qui vous cause tant Enfin, 1 hahitera.1 à cent cinquante mè- cer des chiffres fantastique& ; je c"~H"' - Oh 1 fit~elle .eulemenl. Toute ma 
de mal 1 he.s des premiers bâtiments de l'éta- • QU

0

c.::.Llc se fait estarmper de toua les cô 4 vie comn1e ç(f ••• et ne ?lus peneeir !. .. 
Il l'avait fait aueoir da1t1s un coin J bli ement, autant dire QU«'" je n'au'Ta:i t~s. 1'out oublier ... 

du divan et ava!it dressé MJtou d'eJ,}e pas à n1°éilo.igDeT de chez moi. 1 .- Oh ! évidemment, fit~il un peu ·rrrois iO'IJrs de lutte l'avalen t corn.-
die.a colJISSÎns épais et dou:JletsL E.t l'hôpita ? ~ tnste • .J amals je ne gagnerai 1\.S191e7. pour pletem nt abattue. 

Sur le même iège, il ptit pi]ace à Je rai tenu à deux heu~ d e af urer le même tTain de vie que celui Elle n' r-tait Plu.a rien qu'une petite 
1 1 

M. BABOK, Buunevi, ~ 
Sen-Piy.,.. Hua - Telefoo 

• 


